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La situation financiere 
et economique de la Suisse 

La situation financiere et economique 
de la Suisse est, a premiere vue, surpre-
nante. Ce petit pays de 4 millions 
mes, dont les ressources propres sont tout 
juste suffisantes pour nourrir 2 millions 
et demi d'habitants, resiste vaillamment 
aux consequences de la crise economique. 
4lors que de grands Etats ont vu leur é-
f"onomie generale s'effondrer et leur mon-
naie se deprecier, la Suisse est parvenue 
a s'adapter tent bien que mal aux cir-
constances economiques et a conserver it-
ne monnaie saine. Ainsi s' expliqtte la 
confiance, a certains egards redoutables, 
qui lui est tentoignee, et dont un, des si-
gnes est rafflux de capitaux. 

Cette resistance de la Suisse n'est pas 
r effet du hasard ; elle est le resultat de 
la, prudente gestion des finances federa-
tes. La politique d'amortissement pour-
suivie par la Confederation n'a pas subi 
d'interruption, et, depuis 1924, la dette 
a fle:chi de 300 millions. Les charges,sou-
vent lourdes, supportees par le contribua-
ble (en 1932, le peuple suisse a pays un 
milliard d'impOts) ne font pas ate en pu-
re perte. 

Neann•oins, depuis quelques mois, la 
Suisse ressent durement les effets de /a 
crise et l'avenir est pour elle, comme 
pour tant d'autres pays, assez sombre. 
Les comptes de la Confederation se sont 
soldes, en 1932, par un deficit de 36 mil-
lions qui put 'etre ramene it 24 millions 
par raffectation d'une reserve de 12 mil-
lions, constitztee par prelevement sur ks 
recettes douanieres de 1931. 

Les chemins de fer federaux, de leur 
cote, ont boucle par un deficit d'environ 
49 millions, si bien que le deficit total, 
Confederation et chemins de fer federaux, 
a ate, pour 1932, de 75 millions en chif-
Ire rond. 

Dans quelle mesure ce deficit va-t-il 
croitre dans ks annees a venir ? Cette 
question, le Conseil federal et, avec lui, 
toutes les personnes qui saisissent l'im-
portance que represente pour la Suisse 
requilibre budgetaire, se la pose avec an-
xiete. Deja r on presume, pour rannee 
1933, un deficit de r ordre de 150 mil-
lions pour la Confederation et de 120 mil-
lions pour ks communes et les cantons. 

Le probleme de r equilibre buclgetai-
re est parmi les plus pressants. De sa so-
lution depend, en partie, le sort du fr. 
suisse. A ce sujet, dans ses grandes li-
gnes, le programme financier, etabli par 
M. Musy, chef du Departement federal 
des Finances, et approuve par le Conseil 
federal, comporte la reduction temporai-
re des traitements du personnel, l'amor-
tissement de la dette, la reduction des 
subventtons, raffectation aux depenses ge-
nerates de la Confederation de la majeu-
re partie de la recette de l'alcool et du ta-
bac, l'imposition fiscale de certain pro-
duits alirnentaires qui ne sont pas de pre-
miere necessite, comme le the et le café. 
Enfin, M. Musy, qui ne se kurre pas sur 
la duree et rintensite de la crise, se pro-
pose eventuellement d'instituer un imp& 
federal exceptionnel frappant' les hauts 
revenus. Mais avant d'en, arriver la, M. 
Musy entend pratiquer, comme it r a dit, 
une « feroce politique d'economies » et 
demander aux impOts indirects les res-
sources necessaires. 

Au surplus, it est certain que les econo-
mies realisables ne suffiront pas a equili-
brer le budget; it faudra done creer de 
nouvelles recettes. L'alcool et le tabac se-
ront frappes de nouveaux droits,le timbre 
sera etendu a certains documents exoneres 
jusqu'ici, le droit sur le coupon sera aug-
mente de 1 0/0, les tantiemes seront, cont. 
me tels, soumis a rimpOt par une revi-
sion de la loi sur le timbre. 

Enfin, it est serieusement question de 
demander aux contribuables les mans e-
prouves de nouveaux sacrifices sous k for-
me d'une contribution extraordinaire qui 
remplacerait rimpot socialiste de crise. 
Bette contribution ne viserait que les reve-
nus nets, soit le disponible depassant un 
certain chiffre. Il est malheureusement 
difficile, au moment oft les revenus dimi-
nuent de Pon constante et oil la matiere 
-mposable est en decroissance, d'evaluer 
le rendement d'un tel impOt, sans comp-
ter qu'une fiscalite excessive serait conrai-
re aux tnterets economiques du pays. 

* * * 
L'economie suisse a, plus que toute au-

tre, un caractere international. Elle ne 
peut satisfaire tous ks besoins du pays. 
La balance commerciale est, de ce fait, 
deficitaire de !non chronique. Ccs cler-
nieres armies, ce deficit a ate en moyenne  

de 500 millions. En periode normale, ce 
deficit se trouve compense par un, exce-
dent actif d'autres postes importants de la 
balance des comptes. A la veille de la cri-
se, au cours de r armee 1928, la Suisse a-
vait tire de son tourisme 315 millions, de 
ses depktcements a r &ranger 330 mil-
lions, des assurances 22 millions, de r ex-
portation. d'energie electrique 21 millions, 
etc... Grace a ces revenus, la balance ge-
nerale des comptes s'etait finalement sol-
dee, pour 1928, par un bora, evalue a 216 
millions. Depuis tors, tous ces postes accu-
sent un recut constant. 

Tandis que ks facteurs compensateurs 
diminuaient d'importance, le deficit de la 
balance commerciale augmentait. La fer-
mete du franc suisse et la devaluation de 
la plupart des monnaies etrangeres eurent 
pour effet de stimuler le mouvement des 
importations  et de ralentir celui des ex-
portations. Aussi ks autorites federates 
ont-elles ate dans r obligation, de prati-
quer line politique de protection douanie-
re qui, en soi, se concilie difficilement a-
vec le c,aractere international de r &ono-
mie suisse. 

L'excedent d'importation du solde pas-
sif etait passe de 21,6 0/0 en 1928 it 23,2 
0/0 en 1929, pour atteindre 31,3 0/0 en 
1930. Le Conseil federal decida alors de 
contingenter ks importations. Depuis le 
debut de 1932, i/ a pris quinze arretes et 
vingt-trois ordonnances, reglementant les 
importations de tel ou tel produit.Ces me-
sures de protection douaniere, appliquees 
avec plus ou moins de discernement, ont 
parfois paralyse le commerce sans rani-
filer la production. Elles n'ont pas per-
mis  de recluire rexcedent des importa-
tions, et le deficit de la balance commer-
ciale, qui avait ate de 530 millions en 
1927,, a atteint 962 millions en 1932. 

Derriere les barrieres dauanieres,a rin-
terieur meme du- pays, la crise deploie 
ses effets. L'agriculture, fondement de 

economie suisse, souffre de la baisse des 
prix. Son rendement n'est plus en rap-
port avec les capitaux investis. Seuls les 
amortissements indispensables peuvent 
sauver de la mine r agriculture ainsi que 
les tramples cantonales et les caisses hy-
pothec,aires appelees, par leur activite,a 
partager sa destine. D'autre part,le nom-
bre des chOmeurs arrive a 100.000 envi- 
•on ; le tourisme est en decroissance ; 
le trafic ferrcrviaire diminue • les indus-
tries d'exportation voient chaque jour 
leurs debortches se resteindre. Enfin,quel. 
ques banques, principalement sur la pla-
ce de Geneve, sont en difficultes. 

De tons cotes, it est fait appel a' r Etat. 
Les  Chambres federates sont surtout oc-
cupees a voter des subventions, ce qui a 
fait dire que le Parlement etait devenu 
une chambre d'assistance. Ainsi, au tours 
de leur derniere session, les deux Chain-
bres ont sanctionne le principe d'une ai-
de aux entreprises de transport ; elks 
ont adopts des mesures juridiques pour 
proteger l' agriculture, vote une nouvel-
le subvention de 20 millions pour les pro-
ducteurs de lait, decide d'accorder un 
nouveau credit de 5 millions en faveur 
des chotneurs ; elks oat procede egale-
ment au sauvetage de la Banque d'Es-
compte Suisse qui coettera 20 millions a 
la' Confederation. Precedemment, les 
Chambres federates etaient venues en ai-
de a l'industrie horlogere, a l'industrie  
de la broderie, a l'industrie hoteliere. Il 
n'est pas jusqu'aux chemins de fer fecle-
raux qui Tie demandent a l'Etat de pren-
dre a sa charge une partie de leur dette 
globale Jusqu'a concurrence de 900 mil-
lions, pour ne pas dire un milliard. 

Ainsi la tutelle de l'Etat ne cesse de s'e-
tendre. D'aucuns la considerent comme 
une providence. Mais qu'en sera-t-il de-
main ? Car, comme le remarquait M. 
Schulthess, president de la Confederation, 
on a une tendance a surestimer la force 
de l'Etat. M. L. 

Billet de la Semaine 

Le proces Nicole continue.A lire le résumé 
des debats on ne peut se defendre d'etre 
saisi dune lourde angoisse a constater 
quel point les passions politiques peuv(•t 
abetir et combien les instincts, ks plus 
violents qui somnolent au fond de tout in-
dividu sont redoutables une fois clechal-
nes. Un fait est in,deniable et prouve par 
tous les temoignages : la troupe a ate at-
taquee et nos soldats ont trouve en face 
d'eux des groupes d'emeutiers  partake-
ment organises  et decides. Nous avons ate 
a la veille d'ivenements dont la gravite 
apparait de plus en plus clairement. Sans 
r energie de la repression,remeute  cut ga-
gne de part en part. Il s'agit dorenavant 

de veillet au grain et d'eviter, puisque 
prevenir vaut mieux que gzterir, la reci- 
dive d'evenements aussi lamentables que 
profondement douloureux. 

Un telegramme nous =nonce le rejet 
par le peuple suisse de la loi du 15 de- 
cembre 1932, recluisant temporairement 
les traitements et les salaires des person- 
nes au service de la Confederation. 

Cette reduction de traitements s'impo- 
sait. La crise economique qui afjecte si 
durement toutes les classes de notre pays 
exigeait ce sacrifice. Il  •  est inadmissible 
qu une collectivite d'interets, pretend 

nk echappet aux essites de l'heure et n'ac- 
cepte pas de prendre sa part des charges 
de communaute nationals. Nos hommeS 
politiques les plus influents ont mis les 
interesses en garde contre tout egoisme de 
classe. Dans rinteret general ils ont de- 
nonce les mefaits d'une politique courte 
vue. 

Cette diminution des charges de l'Etat 
s'imposait pour restaurer notre economic 
nationale. Tout d'abord, pour sctuver de 
la debacle nos services publics et prote- 
ger le credit du pays et la stabilite de 
franc suisse, ensuite. 

L'effort financier que la crise reclame 
de l'Etat, en le contraignant venir en 
aide aux chomeurs grave si lourdement 
notre budget que le bon sens national, la 
liberte civique et in solidarite helvetique, 
faisaient un devoir aux_ 66.000 fonction- 
naires federaux et ferroviaires de renon- 
cer a une partie de leurs privileges econo- 
miques. 

Les auteurs du projet ont fait tout leur 
devoir. Its savaient .parfaitement r impor- 
tance du sacrifice recktme.Les 40 millions 
d'economies pro posses par le Conseil fe- 
deral touchent tant d'interets que M. 
Musy a dernierement exprime sa crainte 
devant le Conseil national, qu'un tel pro- 
gramnte• d'econo.mie « n'outrepasse le 
courage de beaucoup ». 

Le rejet du referendum donne raison a 
notre Chef du Departement des Finances. 

La campagne a ate de part et d'autre 
menee avec vigueur et decision. Chacun 
sentait bien qu'en somme s'agissait d'un 
grave conflit entre la Nation et les Syndi- 
cats. 

Ces derniers ont vaincu. La preuve est 
faite devermais que le Syndicalisme, puis- 
samment organise est' assez fort en 
Suisse, s. l'heure actuelle, pour imposer 
la volonte au suffrage populaire. 

Et cette constatation 	rien de rejouis- 
sant. 

Nous allons d'ici peu assister aux con- 
sequences de cet egoisme de classe. Sou- 
haitons simplement que ces consequences 
soient moms redoutables qu'il n'y parait 
au premier moment et que notre pays 
n'aura pas trop soul frir du manque de 
solidarite de tout un groupe de ses enfants. 

Deux disc-ours 
Mr. le Conseiller federal Pitlet-Golan 

chef du Departement des Postes et des 
Chemins de for a prononce au Cinquante- 
naire de l'Union des Voyageurs du Com-
merce de la Suisse romande, un discours 
que la radio a retransmis. 

Tout en se defendant de vouloir parler 
tel un «ministre» des P.T.T., ne con- 
teste -Das le «rachat trop onerettx des che- 
mins de fer, vus d'aujourd'hui», dit-il, 
((CO qui ne correspond pas toujo-urs a la 
vue d'hier». Et M. Pilet-Golaz d'ajouter: 
«Les evenements contemporains revelent 
les erreurs de perspective d'autrefois ». 
Pour ce qui est de la concurrence du rail 
et de la route, it sied de la regler dans 
l'interet de tous. On discerne deja les mo- 
dalites de ce regime, la collaboration ne- 
cessaire fin derniere de l'operation. «Nous 
aurons, d'ici deux ou trois ans, resolu le 
probleme de faeon ponderee, raisonna- 
ble.» Mais ces difficultes sont compliquees 
par d'autres plus graves : a La crise des 
transports, affirme le distingue' magistrat, 
est dans le fait gifil n'y a Plus de trans- 
port; ceux-ci agonisent, .et avec aux le 
commerce qui meurt, strangle par l'eta- 
tisme, le nationalisme, le protectionnis- 
me. De la -les conflits economiques, la 
guerre economique plus surnoise, plus d4 
vastatrice que la guerre militaire ». 

Apres avoir brosse, malgre lui, ce ta- 
bleau severe de la situation du commerce, 
M. Pilet-Golaz, en terminant, affirme a- 
vec force que « la condition sine qua non 
d'une renaissance economique et sociale 
sa base dans les trois principes qui consti- 
tuent les fondements de tout commerce :

" 
1. la liberte, condition des echanocs, du 
mouvement; 2. la confiance, base des re- 
lations; 3. rhonnetete, mere de la con- 
fiance et qui est respect dans la parole 
donnee 

M. Musy a Fribourg 
Dernierement, au theatre Livio, M. Mu-

sy, conseiller federal, a fait une donferen-
ce sur les questions economiques et poli-
tiques de l'heure presente, devant une 
assistance considerable dont les autorites 
civile et ecclesiastiques, les societes uni-
versitaires et les associations patriotiques 
de la ville de Fribourg. 

M. Musy a constate que le malaise ge-
neral devait provoquer un grand mouve-
ment de solidarite dans le peuple suis-
se. Quand la crise s'est produite, on a-
vait reussi a retablir l'equilibre budge-
taire. Aujourd'hui le deficit federal to-
tal, Confederation et chemins de fer est 
de 150 millions. La crise durera long-
temps. La perte des debouches pour l'in-
dustrie continentale est definitive. Le 
commerce international est tombs de 150 
a 50 milliards. Le redressement doit etre 
profond et a longue portee. 

Les contribuables suisses paient un mil-
liard d'impots, les contribuables europe-
ens 55 milliards. Avant de songer a de 
nouveaux impots, it faut faire des eco-
nomies. Les traitements sont une des ca-
tegories de depenses ou it y a lieu d'e-
conomiser. 

M. Musy a rendu homthage a la fideli-
te professionnelle des fonctionnaires et 
employes federaux, mais une dure neces-
site oblige a leur demander un sacrifice. 
L'indice du coat de la vie a baisse de 
17 0/0 depuis que les traitements ont ate 
fixes. Apres une reduction de 5 0/0,_ les 
salaires resteront done de 12 0/0 supe-
rieurs a ce qu'ils etaient en 1928. La jus-
tice exige que ceux qui beneficient de la 
se;curlte du lendemain songent a ceux qui 
sont moins favorises. Le rejet de la loi, le 
28 mai, serait une victoire de l'esprit de 
classes. Comment ppurrait-on alors jus-
tifier les economies a faire supporter a 
d'autres categories du corps social et les 
nouveaux impOts. 

M. Musy a parle de la detresse de l'a-
griculture et du marasme •de l'industrie. 
Il faut trouver un remade au chOmage 
et ranimer la production par la reduc-
tion des frais generaux. M. Musy a pre-
conise la reorganisation de la vie ecorlo-
mique pour assurer la collaboration des 
patrons et des salaries. 11 a fait des vceux 
egalement pour le developpement de la 
Petite propriete qui est la meilleure ga-
rantie contre le communisme. 

Parlant des courants d'opinion en fa-
veur d'une refonte de nos institutions, 
courants qui sont a plusieurs egards bien-
faisants, it a dit que la democratie et le 
federalisme doivent rester saufs. La de-
mocratie est le regime qui repond le 
mieux a la dignite humaine, mais it faut 
la preserver de la demagogie. La Suisse 
sera federalkee on elle cessert d'exis-
ter. 

La jeunesse vent une politique de prin-
cipes clairs et nets. 11 faut la satisfaire 
en bannissant l'opportunisme. 

M. Musy a constate que les socialistes 
ont paru dernierement se convertir a la 
democratic. Il serait heureux que cette 
conversion flit sincere et qu'elle les deta-
chat de la lutte des classes et du marxis-
me. Alors, quand les socialistes s'uniront 
aux autres partis, sur le terrain national, 
ils pourraient tendre la main et parler de 
collaboration. 

En terminant, M. Musy a dit qu'il fal-
lait avoir confiance dans l'avenir de la 
Suisse, pourvu que le peuple reste fide-
le a l'ideal national, a l'esprit de sacri-
fice et au sentiment de la solidarite. 

Conrad Beck 
et la musique ((absolue 

Il y a des artistes dont l'esprit depas-
se l'ceuvre. 

M. Conrad Beck est de ceux-la. 
A l'entendre parler, on imagine, sans 

peine, que la structure et le fond de son 
intelligence auraient pu, tout aussi bien, 
faire de lui un litterateur, un mathema-
ticien ou un 'peintre si un caprice de la 
nature.. ne Pent detourne vet's ce qu'il a 
qualifie, en plaisantant, de «mauvais che- 
min»  . 

Avant son talent de musicien, ii a  .  los 
dons d'un penseur. Et c'est. cette parti-
eularite qui fait que M. Beck aborde son 
art. avec une vue d'ensemble et des lois 
gull tire tie ce que non pourrait appe 
ler une philosophie (propre a lui) de la 
musique. 

C'est pourquoi ses oeuvres ont l'origi-
nalite de ceux qui marchent en dehors 
des senticrs battus, tout en se ressentant, 
lorsqu'il s'agit pour elles d'être appre-
ciees, 'de la portee qui les eloio

°
ne on les 

rapproche du public appele a les enten- 
dre. 

Au surplus, ce .que nous dirons plus 
loin, eclairera mieux la physionomie de 
M. Beck faite de beaucoup de charme et 
surtout de finesse, qui oublie, en par-
lant, qu'il est lui-meme un compositeur, 
pour s'extasier, sans reserve et avec un 
sincere enthousiasme, sur tout ce que la 
musique a produit d'emerite, impregnant 
ses discours de cette ardeur qui est l'apa-
nage de la jeunesse. 

Car M, Conrad Beck est jeune et par 
l'age — it a a peine 32 ans -- et par la 
fraicheur de ses sentiments. 

Ne en 1901, en Suisse, et plus precise-
nient, a Schaffhouse, it vecut des son jeu-
ne age, a Zurich. 

Il fit des etudes a l'Ecole Polytechnique 
et pensa embrasser la carriere d'inge-
nieur. 

Mais l'homme propose et les vocations 
disposent. 

En suivant la sienne, M. Beck se lanes 
a corps perdu dans la musique et, bill-
lant les stapes, it se pins en peu d'an-
nees au rang des ses plus illustres con-
temporains. 

Et meme, coquetterie •'artiste ce flit 
une des compositions les plus aifficiles 
a realiser — un concerto pour quatuor 
a cordes avec accompagnement d'or-
chestre — qui le fit connaitre du public 
et lui valut en 1929 ce prix Coolidge qui 
a etabli la reputation de bien de ses pre-
decesseurs. 

Le succes de cette ceuvre fit meme tel 
qu'elle flit executee plus de vingt deuv 
fois et dans tous les. milieux musicaux, 
durant l'annee de sa parution. 

Depuis lors, M. Conrad Beck s'est fra-
ye un large chemin et s'est assure une 
place de choix sous le soleil des musi-
ciens- Dans tons les cas elle lui permet, 
nous confie-t-il modestement, de vivre 
du fruit de son labeur. 

Ses compositions se trouvent dans tons 
les programmes des grands concerts, y 
recueillant le succes qu'elles meritent. 

Oh ! n'allez pas croire qu'il n'ait pas, 
pour cela, 'des adversaires et meme des 
detracteurs. 

Un artiste qui «peche» par originalite 
ne saurait en manquer. 

On vent constater chez moi, nous dit-il, 
de la secheresse. A mon avis, pourtant, 
pareil reproche ne se justifie pas. On 
pourrait, peut-etre, m'accuser d'une cer- 
taine abstraction. ilais cela provient plus 
sur la musique que d'un manque de sen-
timents a exprimer. 

« Je .sens en moi une sorte de pudeur 
qui me defend de traduire d'unQ maniere 
trop idirecte mes impressions. J'essaye„ 
plutot, d'en degager seulement les lignes 
generales, laissant aux auditeurs le soin 
et le plaisir  —  que plusieurs ressentent 
— de d'eviner la chose cachee. 

« Par ailleurs, et c'est -tine des raisons 
inajeures, cette absence d'emotion dont 
on m'accuse provient du fait que je cher-
che dans la musique son essence meme. 
Je suis, et pourquoi pas, pour la musi-
que absolue ». 

Comme on le voit, M. Conrad Beck se 
classe parmi les plus modernes des mo-
dernes. Mais ceux qui an fond, savent pie 
ces derniers ne se sont jamais detaches 
de la veritable tradition classique, ccux- 

ne manqueront pas de •decouvrir en 
lui, de solides liens spirituels avec le plus 
pur ides musiciens

' 
 nous avons nomme 

Bach, et dont M. Beck se prevaut avec 
joie et fierte. 

En effet, quoi de plus slides et de plus 
impenetrahles, en apparenee, que la nlu-
part des compositions de Jean -Sebastien 
et pourtant quelle joie ne tire l'initie de 
tous les purs joyaux d'architecture musi-
cale qu'elles contiennent a profusion ! 

M. Beck s'est si peu departi, jusqu'ici, 
de ses Wincipes que non seulement toute 
sa production  —  deja fort nombreuse  —
en est impregnee, mais que, de plus, it a 
evite les genres qui l'en auraient eloigne 
ou du moins les sujets qui auraient pu 
le faire. 

Le bagage de notre musicien est, nous 
l'avons dit, (rune rondeur fort respecta-
ble: it ne comprend, en effet, pas moins 
(en dehors du concerto qui lui valut le 
prix Coolidge) de cinq symphonies, deux 
concertos pour piano, un concerto pour 
hautbois, un autre pour violoncelle, deux 
cantates, de nombremi chceurs et une tv-
le de compositions d'importance secondai-
re, mais ran de merite moindre. 

Le theatre ne semble pas avoir un at-
trait special sur M. Beck encore que « je 
ne refuserai pas, si l'occasion se presen-
ts, de traiter un sujet qui me serait four-
ni. Quanta aller le chercher moi-meme, 
je ne m'y sens aucune disposition. 

A l'heure actuelle, it en est a nub Ora- 
torio dont 	chercha, difficile comme  it 
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rest, longtemps le pretexte. 11 a fini par 
en trouver un susceptible de le satisfaire. 

Au cours de notre conversation, nous 
efinies tout le loisir d'apprecier les dons 
de causeur de notre interviews ,sa semi-
bilite aiguisee qui le fait vibrer au contact 
tie tout ce qui eleve l'ame et l'esprit ainsi 
que son erudition parfaite qui lui permet 
d'aborder, avec un egal bonheur, les su-
jets les plus varies. 

C'est ainsi gull nous pawls de la jeune 
musique suisse, qui n'a pris tout a fait 
conscience d'elle-meme, que depuis les 
annees de l'apres-guerre, bien qu'elle alt 
de respectables ancetres a qui en appeler. 

Othmar Schoeck, Arthur Honegger,Wil-
li Burkhart, Albert Moeschinger i  Franc 
Martin et d'autres comme compositeurs, 
Walter Frey,pianiste et de uombreux att-
ires virtuoses ainsi que Ernest Ansermet, 
Volkmar Andreae et Paul Sachet, chefs 
d'orchestre,pour ne nommer que les tie-
fensturs les plus ardents de la musique 
contemporaine,sont des hommes,qui hono-
rent actuellement la republique helveti-
que, oil les milieux musicaux, celebres 
juste titre sont largement representes par 
Zurich, Bale, Geneve, Winterthur et Ber-
ne. 

S'exprimant sur 1'Egypte, M. Beck s'en 
est declare ravi. « J'en en ai regu des sen-
sations que je ne pourrai oublier. Le . de-
sett en particulier, a exerts sur moi tine 
sorte de fascination. Je lui ai trouve la 
meme grandeur que les glaciers de ma 
patrie 

Terminons en disant .que M. Beck a etc 
tres touché de l'accueil qui lui a etc fait 
icAlexandrie dont it a eu, egalement, l'oc-
casion d'apprecier la large culture intel-
lectuelle. ll s'est montre enchants du con-
cert symphonique qui a etc donne au Cer-
cle Suisse it y a quelque temps et au cours 
duquel deux de ses oeuvres furent execu-
tees. 

M. Huttel, a-t-il dit, s'est revels comme 
un chef d'orchestre de classe. Sea inter-
pretations sont impreignees d'une profon-
de musicalite. Alexandrie possede en lui 
un artiste de valeur indiscutable et d'une 
grande experience. 
4Bourse Egyptienne» 	 J. H. 
Fete cantonale des chanteurs vaudois. 

La fete cantonale des chanteurs vaudois 
vient d'avoir lieu a Vevey avec grand succes. 

Jeudi apres-midi, dans la halle de fête 
o1l trois mille auditeurs avaient pris place. 
eurent lieu les concerts d'ensemble de la 
troisieme division, dirigee par M. Schmidt-
Martin, de Cossonay, de la premiere divi-
sion, ding& par M Charles Mayor, de 
Lausanne, et du Chceur des Dames, dirige 
egalement par M. Charles Mayor. A noter 
que pour la premiere fois clans les annales 
de la Societe des Chanteurs vaudois, des 
chceurs de dames participaient au concours. 
Ces concerts d'ensemble eurent un succes 
enorme et produisirent une tres forte im-
pression sur le public. On entendit ensuite 
les solistes accompagnes par un orchestre 
de 65 musiciens, ce furent Mine Berthe 
de Vigier, tres applaudie, et M. Ernest 
Bauer. 

Rappelons a propos de la grande artiste 
Madame Berthe de Vigier qu'elle est d'A-
lexandrie et que nous pouvons esperer un 
jour avoir l'honneur et la joie de l'applaudir 
au milieu de nous. 

Apres le cortege les manifestants se 
rendirent dans la halle de fête out M. Ger-
ber, president du jury du commerce de 
lecture a vue proclama lea resultats : M. 
l'abbe Bovey, de Fribourg, donna egale-
ment les resultats du concours d'execution. 

M. Charles Troyon, president de la So-
ciete cantonale des Chanteurs vaudois, 
exprima sa satisfaction en termes chaleu-
reux et nota les progres accomplis depuis 
la derniere fete. 

Puffs les societes quitterent Vevey, en-
chanties de l'accueil qui leur avait etc 
reserve. 

Il est a noter que la presque totalite des 
sections de la Societe des chanteurs vau-
dois(pres de 4000 chanteurs)a pris part aux 
concours de Vevey. Deux epreuves etaient 
prevues pour chaque section : Tune d'exe-
cution, l'autre de lecture a vue. La pre-
mière de ces epreuves comprend l'execu-
tion d'un choeur impose et d'un choeur 
librement choisi. Les chceurs imposes 
pour la he division, Serenade de Lauver, 
pour la lie, Bergerette de Paul Miche, pour la 
ire, Au bord du lac de Boller et, pour la 
division superieure, le Psaume 57 de La-
vater. 

A propos du choeur du concours, 
Bergerette, plusieurs de nos compatriotes 
auront eu la primeur de cette oeuvre, 
coniposee a Alexandrie meme par M. Paul 
Miche qui fut egalement appele a faire 
partie du jury de la Fête. 

Souscrivez un abonnement : 
Le 
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vous remercie de cette preuve de 
sympathie et d'Anteret 

Lettre de Suisse 
Conseil d'administration des C. F. F. 

Le conseil d'admiuistration des C. F. 
F. s'cst tenni a Zurich, sous la 
presidence de Mr. Walther, couseiller 
national. Apres avoir pris connaissance 
du rapport de gestion et des comptes 
pour l'exereice 1932 etablis par la direc-
tion generale, it a decide de proposer au 
Conseil federal et a l'Assemblee federale 
d'approuver les oomptes de 1932 et le bi-
lan an 31 decembre 1932, de meme que 
la gestion de l'administration. De l'exce-
dent des depenses du compte de profits 
et pertes de 1932, se montant a 49,8 mil-
lions de francs, une part de 6,5 millions 
est raise, au ler janvier 1933, a la charge 
du compte «deficit de guetre». Le reste 
du deficit 43,3 millions, ajoute au solde 
passif de 1931, se montant a 3,85 mil-
lions, est reports a compte nouveau. 

Dans son rapport sur la situation gene-
rale et -les resultats financiers, la direc-
tion generale s'exprime comme suit : 

Nous tfichons de parer aux effets du 
recut du trafic et de la diminution des re-
cettes en reduisant le nombre de nos a-
gents et en comprimant les depenses au-
tant que nous pouvons le faire, sans nui-
re a lesecurite de la circulation des 
trains. Nous avons commence l'annee 
1933 avec un personnel dont l'effectif e-
t-aft de 1528 unites plus has qu'au mois 
de janvier de l'annee precedente. Aussi 
les .depenses d'exploitation pour les pre-
miers mois du present exercice ont-elles 
etc de 6 0/0 plus faibles que celles de la 
periode correspondante de 1932. It ne 
fault toutefois pas oublier qu'en raison 
de nos institutions sociales, la reduction 
de l'effectif de noire personnel ne se tra-
duit pas purement et &implement par une 
economic. Elle est une source de char-
ges eonsi&rahles pour la caisse de pen-
sions. Si l'on ajoute a cela la situation 
economique generale et ses diverses re-
percussions, on ne peut se dissimuler 
que la  •  situation de notre entreprise de-
vient de jour en jour plus serieuse et plus 
inquietante. Nous devons fortement in-
sister sur ce point, surtout a Vintention 
de ceux qui considerent a tort la regle-
mentation legale de la repartition du tra-
fic entre le rail et la route comme un 
probleme pen urgent et d'importance se-
condaire. Mais nous le disons aussi pour 
ceux qui croient encore qu'on pourra fi-
nalement renoncer a readapter les traite- 

Un Vieux Suisse 

JULES REPOND 

Le cot respondant it Berne de la Gazette 
de Lausanne ecrit : 

II est impossible d'evoquer la forte et 
helle figure de Jules Repond sans conger 
au role qu'un homme de cette trempe et 
de ce caractere aurait joue a notre epo-
que troublee si circonstances n'en 
avaient decide autrement. Nous vi-
vons des moments oil le cur de l'hom-
me, naturellement porte au &courage-
ment, a besoin d'être soutenu, sinon en- 
traine,par l'exemple d'une resolution fer-
me et d'une attitude energique, tandis 
qu'il se laisse facilement impressionner 
par la vue de la timidite ou de l'apparen-
te impuissance de ceux de qui it attend 
secours et direction. 

La &ere independance qui marque toute 
la carriere de Jules Repond a pu en in-
terrompre parfois la regularite et la con-
tinuite. 11 etait de ceux qui ne transi-
gent jamais avec leur conscience et ce 
qu'ils croient la verite. Il fut le contraire 
d'un souple, ce qui a certes sa beaute en 
un temps oil l'on voit tant ll'echines cour-
bees. Il etait de ceux qui n'hesitent pas a 
se demettre pint& que de se soumettre. 

Fils du terroir fribourgeois, originaire 
de Villarvolard, l'idyllique village grue-
rien enfoui dans les noyers, i1 etait ne 
Fribourg en 1853, d'un pare inspecteur 
forestier, et depute au Grand Conseil. 
Antes des etudes d'avocat dans sa vile 
natale, il y fut professeur a l'Ecole de 
droit, qui fut, plus tard, incorporee 
l'Universite. De 1882 It 1886 s  it fut depu-
te de la Gruyere au Grand Conseil. II n 6- 
tait point de ceux qui se plient docilement 
a tine majorite, quelle qu'elle soit. 

Il ne tarda pas a entrer en lutte avec 
le regime conservateur fribourgeois. Les 
divergences qui I'en separaient etaient ex-
clusivement politiques. Repond demeura 
toujours fidele a sa foi et a on eglise. Il 
fut pendant quelques annees redacteur 
du Bien Public, journal qui disparut en 
1889 et qui fut celui de l'opposition libe-
rale conservatrice contre l'extreme-droite, 
arrives au pouvoir en 1881 avec la victoi-
re de Python. 

C'est de cette epoque que datent les 
premieres relations de Repond ,avec la 
Gazette de Lausanne. Les conservateurs-
liberaux fribourgeois entretenaient de 
cordiales amities avec les partis liberaux 
des autres cantons romands. Pendant plu-
sieurs annees, Repond fut le correspon-
dant de Fribourg de notre journal. En 
feuillettant, ill, a quelques mois,d'ancien-
nes collections de la Gazette, l'auteur de 
yes lignes est frequemment tombs sur ces  

meats et les salaires aux nouvelles con-
ditions d'existence. 

Le conseil d'administration, de son co-
te, termine son rapport au Conseil fede-
ral par les remarques generales suivan-
tes : 

En presence du deficit exceptiormelle-
ment eleve de rannee 1932, deficit qui 
doit 'etre considers, meme si l'on tient 
compte du pouvoir d'achat de l'argent, 
comme lc plus considerable que les C. 
F. F. aient enregistre depuis la natio-
nalisation, personne ne doutera certaine-
ment plus de la necessite de prendre d'ur-
gence des mesures radicales pour redres-
ser la situation de l'entreprise..Cette con-
viction ne pent etre que renforcee par les 
resultats pen satisfaisants du premier tri-
mestre de l'annee 1933, qui .accusent une 
nouvelle regression de 8 0/0 des recettes 
de transport. Dans ces circonstances,nous 
devons relever tine fois de plus, dans ce 
rapport, avec la plus grande instance, 
combien it est desirable d'entreprendre 
sans tarder les mesures d'assainissement 
envisagees dans notre rapport du 7 fe-
vrier 1933. 

Il importe non seulement de soulager 
dans une forte proportion les C. F. F. 
de leurs enormes frais .de capitaux et de 
prendre, en outre, a ce propos, certaines 
mesures de reorganisation propres a per-
mettre de nouvelles economies, mais it 
faut encore, car cela s'impose absolu-
ment, reglementer legalement la concur-
rence entre le chemin de fer et l'automo-
bile. Malgre une forte reduction des ef-
fectifs — par rapport a 1920, le nombre 
des agents a etc reduit dans la, propor-
tion de un sur cinq — les traitements et 
salaires, qu'on peut qualifier d'eleves si 
l'on songe a la forte baisse du tout de 
l'existence, grevent si lourdement le 
compte d'exploitation que la situation, 
etant donnees l'evolution du trafic et les 
conditions financieres, est devenue inte-
nable. Aussi une readaptation des traite-
ments et salaires an coot de la vie nous 
parait-elle necessaire. Elle est, a notre a-
vis, devenue ineluctable. 

Les chiffres ci-dessous donnent une 
dee de la portee des abaissements de ta-
rifs accordes successivement depuis 1921. 
La recette moyenne par voyageur et par 
kilometre, qui etait de 6,77 centimes en 
1921, est tombee a 4,93 centimes en 1932. 
Pour le trafic des marchandises, la ton-
ne kilometrique, qui a cause des tarifs 
plus eleves rapportait encore 20,23 cen-
times en 1921, n'a prouve en 1932 qu'u-
recette moyenne de 11,17 centimes. 

lettres de Fribourg, anonymes comme 
presque tout ce qui paraissait a cette epo-
que dans nos journaux. Elles sont d'une 
fermete de ton remarquable. La vigueur 
de la pensee y denote d'emblee l'homme 
politique eleve an-dessus des contingen-
ces locales et envisageant les problemes 
dans leur ensemble. En ces annees oil le 
poste de Berne fut occupe d'une faeon as-
sez instable, les correspondances de Re-
nond, qui traitaient souvent des proble-
mes de politique federale, suppleaient 
cette lacune. C'est done parfaitement pre-
pare qu'il assuma plus tard le poste au-
quel nous fut devolu l'honnegr de lui suc-
ceder apres les deux autres confreres qui 
nous y precederent. 

Mais auparavant, Repond qui poursui-
vait une carriere militaire qu'il devait ter-
miner en Suisse comme colonel-brigadier, 
avait etc charge par le Conseil federal 
d'une mission de confiance dont it s'ac-
quitta avec succes. II fut envoys a Ma-
drid negocier avec le gouvernement espa-
griol le paiement des pensions allouees 
par les precedents souverains de ce pays 
aux officiers et soldats suisses qui y a-
vaient servi. 

Peu antes le retour de cette mission, it 
devint correspondant regulier de Berne It 
Ia Gazette de Lausanne. Le numero du 
4 decembre 1893 le presente en cette qua-
lite aux lecteurs du journal. 

II y demeura dix ans et fin le premier 
a individualiser le poste. II le marqua de 
sa forte personnalite et lui donna une en-
vergure qu'il n'avait pas connue jusqu'a-
lors. La collection de ses articles, vigou-
reux, varies, d'une ligne politique impec-
cable, aurait pu porter comme epigraphe 
les lignes que publiait,le ler janvier 1870, 
le nouveau comite de redaction de notre 
journal: « Fidele a ses antecedents, la 
Gazette continuera a defendre avant tout 
l'honneur et les interets de la patrie suis-
se clans son ensemble. En meme temps, 
elle luttera avec constance contre les en-
vahissements de l'unitarisme. De meme 
que l'existence des cantons repose stir la 
conservation de nos communes, de meme 
la Gazette estime que la prosperite et l'in-
dependance de la Confederation sont in-
dissolublement lies a la conservation et 
a l'autonomie de chacun des cantons qui 
la composent B. 

Repond ne limita pas son activite It la 
politique federale. Se deplaeant fre-
quemment, it fut le chroniqueur fidelia 
et consciencieux de tons les grande eve-
nements de la vie nationale pendant les 
dix dernieres armies du siecle ecoule. 

Quelquts lignes de lui donneront pent-
etre quelque idee de sa maniere qui ne 
se laissait as  prendre aux apparences, 
mais ells allait avec penetration an fond  

des chosen. En 1896, des troubles graves 
eclaterent It Aussersihl. Dans ce gnar-
lier ouvrier, un mouvement d'hostilite e-
elata contre les masons italiens qui in-
tent honteusement attaques, molestes ; 
it y cut des morts et des blesses, de nom-
breuses boutiques italiennes furent sau-
vagement pillees. Alors que presque tou-
te la presse suisse attribuait, selon des 
nouvelles tendancieuses, ces desordres 
certains exces commis par les ouvriers ita-
liens. Repond alla sur place et se rendit 
compte que le veritable motif de ces trou-
bles etait la jalousie des ouvriers suisses 
et allemands d'Aussersihl qui voyaient 
dans les Italiens des concurrents travail-
leurs et surtout economes. Ces quelques 
lignes de lui resument admirablement la 
philosophic de cette affaire « Un jeune 
ouvrier intelligent me declare : A Milan, 
it faudra encore bfen plus de troupes pour 
proteger les messieurs suisses qui font for-
tune en Italie pendant que nous, pauvres 
diables, gagnons bien peniblement notre 
vie ici en faisant des besognes trop lures 
pour les Suisses 

Tolle est sa maniere franche et coura-
geuse. 

.En 1902, It la suite de certaines diver-
gences personnelles, Repond cessa sa 
collaboration a notre journal et entra, 
en qualite de correspondant de Berne, 
an « Journal de Geneve » oil it demeura 
jusqu'en 1910. 

Cette annee-la, it fut nomme comman-
dant de la garde suisse pontificale en 
remplacement de Meyer de Schauensee. 
Sur ce terrain si different, it continua 
a deployer ses qualites d'energie et d'i-
nitiative. Il reprit en main cette troupe, 
derniere survivance d'une glorieuse tra-
dition et en fit le modele de discipline 
militaire et d'attachement au devoir 
qu'elle est aujourd'hui. La transforma-
tion de l'esprit de la Garde pontificale 
alla de pair avec une autre reforme, qui 
parlait davantage aux veux : celle de 
l'uniforme. Tout en conservant la gran-
de tenue, dessinee par Raphael, dit-on, 
it lui donna pour le service quotidien 
tine tenue plus pratique, quoique stric-
tement historique encore, inspiree des 
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fresques de Luca Signorelli. 
En 1921, Repond se derail de ses fonc-

Lions, emportant la haute estime des pa-
nes qu'il avait servis. 1.1 se retira dans 
un domaine qu'il avait acquis aux ilea 
Baleares. Il y passait aeneralement Phi-
vet, sejournant l'ete dans sa propriete 
fribourgeoise de Chenalleyres. 

Jusqu ces dernieres annees, it avait 
conserve I'habitude de passer chaque an-
nee quelques jours a Berne pendant la 
session de juin des Chambres federales. 
Des que sa haute et vigoureuse silhouet-
te, aux traits energiques, et qui semblait 
taillee pour figurer dans un vitrail de 
la Renaissance, apparaissait dans les cou-
loirs, on s'empressait autour de lui.Mais 
ces visites se firent plus tares, en meme 
temps que disparaissaient de la scene fe-
derale ceux qui avaient etc les temoins 
des luttes qu'il mena pour cette defense 
des droits individuels et de la personna-
lite humaine qui semblent aujourd'hui 
si menaces dans le monde. 

De cette place, nous adressons a notre 
eminent prodecesseur un dernier et res-
pectueux hommage et nous nous incli-
nons devant l'exemple qu'il a donne a 
tons ceux qui luttent pour le meme ideal 
que lui. P. G; 

La Suisse a I'Etranger 

A la Chambre suisse du commerce 
en Italie 

Cette chambre a tenu, dernierement, son 
assemblee annuelle, en presence de nom-
breux membres venus de plusieurs vilies 
italiennes. M. Rezzonico, attaché com-
mercial aupres de la legation de Suisse, 
a Rome, assistait a Passemblee qui curt 
presidee par M. Otto Bfihler. L'assem-
blie a approuve le rapport de gestiou 
presents par le president. Ce dernier  a 
souligne, entre autres, le developpement 
pris par Ia Chambre suisse de commer-
ce, apres le transfert de son siege de Ge-
nes a Milan et l'activite deployee dans 
tous les domaines par cet organisme, en 
collaboration etroite avec l'office silisset 
d'expansion commerciale et l'office suis-
se du tourisme. 

ALEXANDRIE 

WINDSOR PALACE HOTEL 

Descendez au Windsor Palace. 
C'est Motel qui vous donnera 

le plus de satisfaction. 

100 chambres, 

80 avec salle de bains. 

Position ideate 

     

DEM AG Aktiengesellschaft 
Duisburg (Allemagne) 

Compresseurs, outils pneumatiques, ponts roulants, palans elec- 
triques, grues, excavateurs, pompes, treuils, laminoirs, bennes, 

hangars, ponts, constructions en acier, etc... etc... 
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SAVOY PHARMACY 

NORTON & C 
en face National Bank, LE CAIRE 

Pharmacie de Confiance 
Execution soignee des Ordonnances. 
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A Bale : La priere a l'ecole 

Les 11 inspections scolaires se sont 
prononcees au sujet de la priere a l'e-
cole. Cinq etablissements out vote pour 
le retablissement de Petat anterieur (prie-
re perrnise), cinq pour le maintien de 
l'etat actuel ];interdiction de la priere) ; 
les voix se sont balancees ,dans le der-
flier. Le total des membres favorables a 
l'abolition de l'interdiction est de 50, 
contre 48 d'opinion opposee. La reparti-
tion des voix correspond assez exacte-
ment, dans les diverses inspections, a 
leur composition publique, avec une dis-
cipline plus stricte chez les representants 
des partis de gauche. 

La Suisse a la Conference 
econOmique mondiale 

Le Conseil federal a nomme dans sa 
seance de vendredi'sa delegation pour la 
Conference economique mondiale, qui 
s'ouvrira Londres le 12 juin. Gimp°. 
see de sept ou huit membres (dont les 
noms seront publies sous peu) et d'un 
certain nombre d'experts economiques et 
financiers, elle sera presidee par M. 
Schulthess. 

Le president de la Confederation as-
sistera sans doute a la seance d'ouvertu-
re, le Conseil federal desirant marquer 
limportance qu'il attache a cette reunion 
internationale, puis se fera remplacer par 
AL Walter Stucki, chef de la Division 
cbmmerciale de l'economie publique. 

Parmi Ies autres membres de la dele-
gation, on cite des maintenant M. Bach-
mann, directeur general de la Banque 
nationale. Les questions financieres, le 
probleme de Petalon-or en particulier, 
d'un inter& capital pour la Suisse, sont 
en effet parmi celles qui seront discu-
tees a Londres. 

On pense que la premiere partie de la 
conference, qui durera envifon un mois, 
sera consacree aux declarations des de-
legations ;_ la discussion proprement dite 
commencera a la reprise prevue pour 
l'automne. 

Un conflit routier aux Grisons 

M. Hberlin, conseiller federal, a pre-
side, .a Berne, une conference a laquelle 
assistaieut, d'une part, une delegation du 
Conseil d'Etat des Grisons et, de Pautre, 
des representants des groupements -d'au- 
tomobihstes de ce canton. 11 s'agissait de 
trouver an terrain d'entente au sujet des 
dispositions cantonales sur la circulation 
des vehicules a moteur. La recente loi fe-
derale sur cet objet oblige les cantons 
a reviser leur legislation pour l'adapter 
aux nouvelles dispositions legales. Le pro-
jet du gouvernement grison, qui eat ac-
tuellement soumis a l'examen d'une com-
mission du . Grand Conseil, a souleve,sur 
plusieurs points, une wive opposition des 
interesses, et la conference de Berne a-
vait pour but de concilier les interets 
en cause, ce qui ne parait pas devoir e-
tre extremement difficile, moyennant 
quelques modifications des proposiaions 
du Conseil d'Etat. 

Dons d'honneur et prix de la 
Fondation Schiller Suisse 

Le Conseil de surveillance de la Fon-
dation Schiller suisse a decerne trois. 
«dons d'honneur » de fr. 1000. — : a 
M. Conrad Falke (Feldbach) en homma-
ge a soil oeuvre litteraire, en particulier 
a ses drames ; a M. Siegfried Lang (Bale) 
pour son oeuvre lyrique; a M. Giovan-
ni Luzzi (Poschiavo) pour honorer le ta-
lent de poke qui se revele dans sa tra-
duction de la Bible en italien. Elle a de-
cerne de plus une serie de prix de fr. 
1000 •=- notamment a M. Rene-Louis Pia-
chaud (Geneve) pour le Poetize paternel 
Geneve, Jullien) et a Mme Monique St-
Helier (Paris) pour son roman La cage 
aux reves (Paris, Correa), enfin quelques 
prix de 500 fr. dont un a M. Pierre Jean-
neret pour le Roman de quatre :lours (Pa-
ris, Redier . 

Un don d'honneur de fr. 1000. — a ete 
remis a M. Philippe Bridel (Lausanne) 
en hommage a sa publication des oeuvres 
completes de Vinet et pour contribuer 
cette entreprise. Outre divers subsides, 
honoraires et renter, pour un total de 
fr. 5000. — la fondation a achete pour 
10.000 fr. de livres. 

Le raid s ultra-rapide s de Mittelholzer 
Parti dans la matinee du 21 mai de Zu-

rich, l'aviateun•Mittelholzer est arrive a 
13 h. 30 a Rome, apres avoir fait escale 
a Tunis. II a quitte la capitale italienne 
a 17 h. 30 apres ichange des corres-
pondances postales et a 19 h. 40 it atter-
rissait a Zurich. 11 fiat regu a Rome par 
le commandant Ferrarin, chef d'esca ,dril-
le, accompagne de divers officiers. 

Contre le mouvement des « Sans -Dieu» 
Sous la presidence du Dr. Meile, de 

Saint-Gall, s'est reuvie  a Zurich une as-
semblee generale  groupant plus de 200 
delegues de la Federation centrale des 
organisations chritiennes-sociales de la 
Suisse. Elle a vote une resolution deman-
dant an Conseil federal de proceder a la 
fermeture de la centrale du mouvement 
international des «Sans-Dieu», a Bale. 

Berne 
Le parti des paysans, artisans et bour-

geois 'de la vile de Berne avait organise 
une « manifestation nationale » a la-
quelle plus de 2000 personnes ont as-
sists. M. Joss, conseiller national, a par-
k de « la renovation politigue et econo-
mique de la nation », indique les rai-
sons pour lesquelles it a propose au Con-
seil national la modification de Particle 
31 .de la Constitution federale. I1 y a lieu, 
a-t-il dit, d'aboutir a l'union de toutes 
les forces vives du pays, de reunir en 
une communaute de travail ouvriers et 
patrons et cela sans Vingerence etrangere 
et enfin mettre en oeuvre au sein des 
partis les revendications de nature a a-
meliorer l'organisation economique.L'ex-
pose de M. Joss fut a plusieurs reprises 
coupe par de longs applaudissements et 
fut suivi d'une discussion nourrie. 

Fatalite ? 
A VeNey, un motocycliste etait tue la 

semaine derniere. Cette semaine, a quel-
ques heures d'intervall; un motocyclis-
te se tuait a Lavigny, deux enfants de 
quatre ans et demi et cinq ans mouraient 
dans les bras de leur mere apres avoir 
ete renverses par une automobile a Bet-
tens et un jeune homme de dix-neuf ans 
etait enleve a l'affection des siens apres 
un accident ,aussi rapide que tragique. 
« Drames de la circulation », a-t-on ecrit. 
C'est bientot dit. Mais si l'on fait le to-
tal des vies humaines qui out ete fan-
chees par ces drames-la depuis l'avene-
ment de la fameuse loi sur la circulation 
on ne peut s'empecher de trouver que, 
malgre tout ce que Von avait cru, ce 
nombre est loin  —  o combien — d'etre 
en diminution. Certes, la fatalite y est 
pour beaucoup. Mais le devoir du legis-
lateur n'est-il pas justement de faire la 
part de toutes choses ? D,ans le canton 
de Vaud en tout cas les gens de bon sens 
affichent quelque surprise devant des re-
sultats aussi deconcertants. 

La s National Zeitung » en Allemagne 
Une information de l'agence Wolff,da-

tee de Karlsruhe 21 mai, annongait que 
la « National Zeitung » etait interdite 
dans toute l'Allemagne. 11 resulte de ren-
seignements pris dans les milieux officiels 
de Berlin, qu'il s'agit d'un malentendu 
et qu'il n'existe en Allemagne aucune in-
terdiction de la « National Zeitung ». 

Le colonel Sonderegger a Brigue 
Le colonel Sonderegger a fait 

a Brigue, devant un nombreux au-
ditoire, une conference politique dans la-
quelle it a de nouveau mentimme les pos-
tulate qu'il a presentes dans sea prec,e-
dentes conferences et ,qui consistent no-
tamment dans des mesures a prendre con-
tre les elements revolutionnaires, en fa-
veur de la liberte du travail et du tra-
vailleur, pour la limitation de la liber-
te du commerce, pour la modification du 
systeme parlementaire, pow un gouver-
nement national elargi responsable, pour 
des mesures destines a proteger 
Lure, pour resoudre la question sociale, 
pour le prelevement d'un impot, dit du 
bien-etre, etc. 

Aucune decision n'a ete prise par Vas-
semblee. _ 

Une resolution 
de la franc-maconnerie suisse 

Les delegues de la franc-magonnerie 
suisse, reunis a Berne, ont pris la resolu-
tion suivante : 

Its ,affirment leur inalterable amour 
pour la.  Suisse, regrettent l'intrusion dans 
notre pays de tendances agressives, etran-
geres aux traditions de tolerance, de li-
berte et d'egalite de notre peuple, pro-
testent contre le discredit jets sans rai-

son par un officier-superieur sur les francs-
macons officiers, sous-officiers et soldats 
de notre armee, et sur le patriotisme des 
francs-magons suisses resolus a defendre 
la patrie contre tome violence interieu-
re et exterieure. 

Libres citoyens d'un libre pays, les 
francs-magons .  suisses ne regoivent aucune 
directive de l'etranger et ne subissent au-
cune influence quelconque judeo-marxis-
te ou autre. La franc-magonnerie suisse 
n'a aucun but secret. Elle n'a que des 
visees morales et humanitaires ; elle re-
vendique le droit, comme toute autre so-
ciete, de jouir de la liberte d'association 
garanti par la Constitution federale. 

Les franca-masons suisses ne se laisse-
ront ni intimider, ni decourager dans 
leurs appels a l'universelle fraternite des 
hommes et des peuples. Ile donnent sans 
reserve leur appui moral au Conseil fe-
deral dans sa collaboration a la Societe 
des nations et a sa delegation, dont les 
interventions courageuses repondent aux 
aspirations pacifiques de notre peuple 
bienveillant pour toutes les nations. 

Lausanne se transforme 
On a commence recemment a Lausan-

ne la demolition de l'ancien et tres bel 
immeuble Bugnion qui faisait Tangle du 

Grand-Chene et de la place St-Frangois 
et qui abrita pendant longtemps une des 
plus anciennes families vaudoises. Cet 
immeuble, qui faisait l'orgueil des Lau-
sannois, sera remplace par un grand ba-
timent moderne. De meme, on demolit, 
a la rue Marterey une serie de vieilles 
maisons qui doivent faire place a un grou-
pe d'immeubles locatifs. 

Le regime des refugies d'Allemagne 
en Suisse 

Le Departement federal de justice et 
police a donne aux cantons des instruc-
tions sur le regime a appliquer aux Is-
raelites qui arrivent d'Allemagne en Suis-
se. Ces instruction relevent que l'on ne 
vent pas interdire a ces strangers, vu les 
temps difficiles qu'ils traversent, de se-
journer passagerement en Suisse. Cepen-
dant, etant donna la situation du mar- 

suisse du travail et le nombre trop 
eleve d'etrangers qui y resident deja, it 
ne peut s'agir que d'un refuge temporai-
re sans exercice d'une activite lucrative. 
Les cantons sont invites a reprimer seve-
rement, en renvoyant les coupables, toute 
contravention aux prescriptions sur la po-
lice des strangers, iailnsi ,que tout acte 
,d'etrangers pouvant provoquer de l'in-
quietude a l'interieur du Rays ou .  trou- 
bler les relations de la Suisse avec d'au-
tres Etats. Des instructions out ete don-
nees egalement selon lesquelles la poli-
ce des strangers doit intervenir immedia-
tement contre ceux qui prennent des dis-
positions ou font des demarches pour 
? installer a demeure en Suisse, en parti-
culier lorsqu'ils se preparent a acheter u-
ne propriete, a fonder une maison de 
commerce ou a y entrer comme associe, 
etc. 

Des instructions speciales seront don-
nees prochainement au sujet du traite-
ment des refugies politiques. 

Victor Hugo et les Etats-Unis 
d'Europe 

Repondant a une invitation du cercle 
des lecteurs de Hottingen et de l'Associa-
tion suisse des amis de «Sequane», M. 
Barthou,ancien president du conseil fran-
gais,a park dans la grande salle de la Ton 
halle, sur Victor Hugo et les Etats-Unis 
d'Europe. L'orateur a demontre que Vic-
tor Hugo n'a manqué aucune occasion 
d'intervenir pour la paix mondiale et en 
faveur des Etats-Unis d'Europe. 

A la fin de la conference, M. Barthou, 
laisant allusion a la situation actuelle,sou-
ligna le constant esprit de conciliation de 
la France, ajoutant qu'il ne pouvait croire 
qu'aucun peuple ,ait vraiment l'idee de re-
commencer une guerre terrible. 

De hautes personnalites officielies suis-
ses et frangaises assistaient a la conferen-
ce qui fut chaleureusement applaudie. 

Dernierement, a ete ouverte au Pavil-
lon des arts de Zurich une ,  exposition de 
peinture francaise du dix-neuvieme sie-
cle, englobant une centaine de tableaux 
et comportant un grand nombre des meil-
leures ceuvres des grands artistes de cette 
époque. 

La Suisse, pays de tunnels 
La configuration particuliere du pays 

a rendu tres difficile l'etablissement du 
reseau ferroviaire. En effet, it n'y a pour 
ainsi dire pas une seule ligne qui n'ait 
exige qu'une simple infrastructure, com-
me c'est le cas dans les pays de plaines. 
Les hauts remblais et les profondes tran- 
chees

' 
 les nombreux pouts et les longs 

tunnels, les endiguemertts de torrents et 
les ouvrages de protection contre les glis-
sements de terrain et les avalanches, sont 
des particularites du reseau ferroviaire 
suisse. 

La longueur des tunnels et galeries par 
100 km. de ligne atteint : 5,64 km. pour 
les chemins de fer suisses ; 0,42 km. 
pour les chemins de fer allemands ; 1,49 
km. pour les chemins de fer autrichiens; 
0,04 km. pour les chemins de fer hon-
grois de 1'Etat et 0,13 km. pour les che-
mins de fer neerlandais. On compte, en 
Suisse, plus de 162 km. de tunnels, ce 
qui represente le 5,5 0/0 deli longueur 
totale du reseau, alors que pour les che-
mins de fer allemands par exemple, les 
parcours souterrains ,atteignent 224 km. 
seulement soit a peine 1/2 0/0 de l'en-
semble des lignes. II est evident que dans 
ces conditions, Petablissement des che-
mins de fer est revenu plus cher en Suis-
se qu'a l'etranger. 

Photographie d'art 
La deuxieme exposition internationale 

de photographie d'art aura lieu du 22 juil-
let au 20 aoitt 1933, a Lucerne. Le der-
nier delai d'inscription expire le 8 juillet. 
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NE PEUT ETRE QUE LA MEILLEURE 
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Paderewski et Mme Paderewska 
bourgeois d'honneur de Lausanne 
A l'unanimite sans discussion, le Con. 

seil communal de Lausanne, sur la pro-
position du Conseil municipal, a decer-
ne la bourgeoise d'honneur de Lausan-
ne a M. Paderewski et a Mme Paderews 
k a . 

Production de l'energie electrique 
en Suisse 

La production d'energie de toutes les 
usines electriques suisses a atteint l'an-
nee passee 4800 millions de kWh. Elle 
a ete utilisee de la facon suivante : usa-
ges domestiques, agriculture, artisanat, 
24 0/0 ; industrie, 14 0/0 ; electro-chi-
mie, 17 0/0 ; traction 12 0/0 ; exporta-
tion, 19. 0/0 • perte, remplissage des bas- 
sins d'ac,cumaation, etc., 14 0/0. 

La ville des millionnaires 
Les comptes de la vile de Zurich signa-

lent que le nombre des contribuabres 
millionaires a passe de 403 en 1931 a 
442 en 1932, tandis que le nombre des 
contribuables taxes sur une fortune de 
Fr. 500.000. — suisses a baisse de 519 
a 354. 

Trafic Rhenan 
Au cours du premier trimestre 1933, 

le trafic du port de Bale s'est eleve 
291.000 tonnes contre 187.000 tonnes dans 
la periode correspondante de 1932, soit 
une avance de plus de 100.000 tonnes 
malgre les consequences de la crise eco- 
nomique. 

A l'Union internationale 
de radiodiffusion 

Au cours des reunions annuelles de 
l'Union internationale de radiodiffusion, 
a Lucerne, l'assemblee generale a adop-
te ,de nouveaux statuts ,qui tiennent comp-
te des nouveaux problem-es et des nou-
velles responsabilites de l'Union. Elle a 
decide egalement de perfectionner Pe-
quipement "du centre de controle, etabli 
a Bruxelles, en y !ajoutant des instru-
ments de la plus haute precision, desti-
nes a verifier la stabilite des emetteurs 
europeens et a proceder a de nouvelles 
recherches dans le domaine technique de 
la diffusion des programme s  emis. 

M. le conseiller federal Pilet, chef du 
Departement federal des pontes et che-
mins de fer, a prononce a l'ouverture de 
la conference un discours dans sequel  it 
a dit •notamment : 

« Vous ,avez bien voulu choisir pour 
accueillir votre conference im pays .dont 
l'histoire est comme un symbole de vi-
gilance et de solidarite, un pays qui ne 
vit, qui ne s',affirme, qui ne s'impose 
que par une ferme, constante et seculaire 
volonte d'intelligence reciproque, de mu-
tuelle comprehension, de mesure refle- 
chic et de juste collaboration. En venant 
en Suisse, vous proclamiez votre plan, 
vous marquiez vos travaux du • sceau de 
l'entr'aide internationale ». 

Pour la protection de l'ordre public 
La Commission du Conseil national 

qui s'ogcupe du projet de loi pour la pro-
tection de l'ordre public, s' est reunie 
dernierement au Palais federal, sous la 
presidence .lu Dr. Gruntli, St-Gall. MM. 
Haeberlin, conseiller federal, chef du De-
partement federal de justice et police, 
Dr. Kuhn, chef de la division de la jus-
tice, et Staempli, procureur de la Con-
federation, .assistaient aux deliberations. 

Par 12 voix bourgeoises contre 4 socia-
listes, la commission a decide d'entrer en 
matiere sur le projet, et a passe a la dis-
cussion par articles. Une serie d'amende-
ments out ete deposes. Les uns deman-
dent une aggravation des dispositions, les 
autres une attenuation, de sorte que les 
travaux de la commission ne semblent 
pas devoir etre termines avant mardi. 

Awes avoir acheve la discussion_,. par 
articles,. la commission a approuve le pro-
jet dans son ensemble, sous quelques re-
serves renvoyees an Departement de jus-
tice et police pour examen et plus am-
ples precisions. Parmi les questions que 
le Departement examinera, it faut titer 
].'interdiction ides organisations armees re-
clamee par les socialistes. 

La commission se reunira de nouveau 
avant la session de juin pour prendre 
connaissance des modifications apportees 
au projet par le Departement. 

Effectif des fonctionnaires federaux 
L'effectif total du personnel federal e-

tait le suivant au 31 mars  s  1933 : 
Administration generale de la Confe-

deration, 31.922; C. F. F., 31,922; total, 
63.844. 

Dans l'espace d'une armee; l'effectif a 
diminue de 390 personnes clans l'admi-
nistration generale et de 1460 aux C.F.F. 
Le' nombre des agents occupes a l'office 
federal de statistique a diminue de 48, a 
la poste de 294, au telegraphe et au tele-
phone de 290. 

En revanche, par suite de ]'attribution 
de nouvelles taches, l'effectif a augments 
depuis le 31 mars 1932, de 69 unites aux 
douanes, de 24 a la regie des alcools, de 
21 aux regies militaires, de 79 a la sec-
tion d'importation, de 19 a I'office de 
l'industrie, des arts et metiers et du tra-
vail, de 8 a la division du commerce et de 
13 a la division de Pagriculture et .aux 
etablissements agricoles. 

Devant les assises de Lugano 
Le proces intents a Mme Lodz, de na-

tionalite allemande, s'est ouvert devant 
la cour de Lugano. 

Le 3 octobre 1932, la jeune femme vit 
entrer a la pension ou elle se trouvait 
son mart, titubant comme s'il avait bu. 
H avait absorbs du poison. Mme Lodz 
le soigna pendant 72 heures, mais per- 
dit tout espoir de le sauver. Elle mit a-
lors fin a ses souffrances en le tuant d'un 
coup de revolver. La femme chercha 
se suicider avec la meme arme, mais elle 
fut seulement blessee. 

La cour a accepts le point de vue du 
procureur et a acquitte l'inculpee. 
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C'est le Dimanche, le beau Dimanche... 
Suisses pour passer en famine une 

journee heureuse et saine. Venez au 
Mariout, descendez a HUNG! a 

1'Esbeh Suisse, chez l'ami MULLER. 
Une bonne cave, line bonne cuisine, 

un bon accueil. 
II y fait toujours Dimanche... 

PASTROUD1S 
Le seul coin de Paris en Egypte 

CUISINE FRAKAISE 
SERVICE FRAKAIS 

BAR AMERICAIN 

Le coin du sourire 
La femme de chambre laisse tomber 

tine theiere qui se brise. 
Sachez, Anna, que je la retiendrai 

sur vos gages. 
— Sur lesquels, Madame ? sur ceux 

de janvier, de fevrier on de mars ? 
* * * 

Le Client.  —  Dites done, garcon, vous 
auriez bien pu me prevenir que la cham-
bre etait infestee de pu.naises. 

Le garcon. — j'ai pense que Monsieur 
s'en apercevrait hien lui-meme. 

* * * 
C'etait a un reveillon. 
Imitant un ancien usage anglais, la 

maitresse de maison avait fait placer sur 
la table une enorme dinde retie qui tro-
nait majestueusement sur un plat d'argent 
quand les convives penetrerent dans la 
salle a manger. 

X... se trouvait place juste en face de 
la superbe 

— Ali  !  s'ecria-t-il, on m'a place  a  co-
te de la dinde ! 

Et comme sa voisine eut un soubresaut 
en entendant cela, il se hata d'ajouter 
( S i'  designant  •  la dinde  : 

— C'est de celle qui est retie que 
narle. 

* * * 

— Vous avez ete chez une comtesse, 
vous  !  Eh hien  !  ma fille, j'ai peine a 
It croife. 

— Si Madame ne me croit pas, je peux 
montrer mes chemises :a Madame, elle 
verra bien qu'il. y  a  tine couronne. 

ie 
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Ouverture du 15 Mai au debut d'Octobre. 

Prix de pension Fr. 10, a Fr. 15.- par lour. 

Direct. TH. GRAEUB (du Grand Hotel Helouan) 

ee  rpanrationaRl!al 
deun30 .911r3ti!29. Societe nAntiolinyeme Egeyp9ieen n eetaut orgi st'e 

Capital souserit L.E. 11.000.000 = Capital verse L.E. 500.000 
Siege Social au Caire : 45, rue Kasr el Nil. 

Siege d'Alexandrie : 10, rue Stamboul 
Correspondants dans les principales Villes du Monde. — Traite toutes les oprations de Banque. 

La Banque Beige et Internationale en Egypte a repris les 
Succursales Egyptiennes de la Banque Beige pour l'Etranger. 

Elle a ete fondee sous le patronage d'un groupe de Banques europeennes et 
americaines importances, parmi lesquelles figure la Banque Commerciale de Bale. 
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Banque Commerciale de Bale 
Zurich 
	

BALE 	Geneve 
Capital-actions entierement verse et reserves Fr. 133.500.000 

Toute operations de banque aux meilleures conditions. 
Affiliation en Egypte ; BANQUE BELGE ET INTERNATIONALE EN EGYPTE 
Representant 6 Alexandrie ; R. L. DELAQLTIS 
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SOCIETE SUISSE 
pour 13 Construction 
de Locomotives et de 

Machines 
WINTERTHUR 

Moteurs Diesel 
S. L. M. Winterthur 
uerticaux et borizontaux 
Moteurs a Gaz 

et Gazogines 
S.L.M. Winterthur" 
Compresseurs ratatifs 

et Pompes a vide 
"S.L,M. Winterthur 

Installations fixes 
et transportables 

exclusifs : The Egyptian Engineering Stores 
Siege Social : ALEXANDRIE, 42-44, Rue Sidi-Metwalli 

B.P. 43. — Telephone : 3508, 355. — Adres. Teleg. ; AZIZ 
Branches : Le Caire, Assiut, Jaffa, (Palestine) 
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Comptoir des Ciments 
Societe Anonyme des CIMENTS d'EGYPTE, Societe Egyptienne de CIMENT 

PORTLAND, Tourah et SOCIETE de CIMENT PORTLAND de Helouan 
Siege Social : LE CAIRE, Rue Madabegh No, 30, B. P. 844. 

Telephones 46028 -46024-46025 
Bureau A ALEXANDRIE, Rue Abou Dardar No. 5. — B. P. 397 

Telephone A. 5589 

Ciment 	Garanti conforme aux exigences du British Standard 
Specifications for PORTLAND CEMENT ainsi qu'aux 

Portland Artificiel — specifications du Gouvernement Egyptien – 
CIMENT SPECIAL A HAUTE RESISTANCE 

PRODUCTION ANNUELLE : 400.000 TONNES 

Pour avoir de belles fleurs dans 
votre jardin et de belles plantes 

d'appartement 
EMPLOYEZ L'ENGRAIS ORGANIQUE 

SPECIALEMENT PREPARE par 

The MANURE COMPANY of EGYPT 
Cie. des Engrais d'Egypte 

--- 6, Rue Cherifein. — LE CAIRE 
P.T. 50 par sac de 100 Kgs. 

Pour les grandee cultures demandez notre 
brochure speciale 

Pourquoi souffrir des maux de reins, RHUMATISMES, goutte, etc. 

lorsque vous avez la guerison a portee de main a 

Ts5err2rit Thermal 
de 

Les meilleurs bains sulphureux du monde. 

Prix tres reduits. 
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Banca Commerciale italiana per l'Egitto 
Societe Anonyme Egyptienne 

Capital souserit 	  L.Eg. 1.000.000 
,  9/ 	verse 	  

91 	 500.000 
Reserve ordinaire 	 99 	 27.000 

SIEGE SOCIAL ET DIRECTION GENERALE A ALEXANDRIE 
Sieges :ALEXANDRIE - LE CAIRE i Succursales : DAMANHOUR - MANSOURAH 

Agences BEN1-M AZAR, BENI-SOUEF, MEIIALLA-KE131R, MINIEH, SOHAG, 
TANTAH, ZAGAZIG. 

Bureau Cotonniers : ABOU-KERKAS —ABOUTIG—BENHA—B BEH — DE IROUT 
FACHN — FAYOUM — GUIRGUEH — KAFR EL ZAYAT — MELLAOUI — TAHTA. 

FONDEE PAR LA BANCA COMMERCIALE ITALIANA, MILAN 
Capital Lit. 700.000.000 — Reserves Lit. 580.000 000 

Toatesoperationsde Banque en Egypte et a l'Etranger. Service special 
de Calgse d'Epargoe en Lives Italiennes et Livrefis Egyptlennes. 

EMISSION DE "TRAVELLERS' CHEQUES (Cheques pour voyageurs) 
de la BANCA COMMERCIALE ITALIANA, New-York. 
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The Land Bank of E pt I 
BANQUE FONCIERE D'EGYPTE 

Societe Anonyme Egyptienne fondee par Akre! Khedivial du 10 janvier 1905. 
Siege Social a ALEXANDRIE 

CAPITAL Lstg. 1.000.000. — RESERVES & PROVISIONS Lstg. 805.000 
Prets sur Hypotheques O long ou court terme. - Acquisition de creances hypothecaires. 

Acceptation de capitaux en depOt avec ou sans interets, 

_ 
CREDIT IMMOBILIER SUISSE-EGYPTIEN 

(Societe Xrtortyrne Suisse) 
CAPITAL: 	Franes. S. 2.250.000. 
OBLIGATIONS: Francs. S. 5.000.000. 

SIEGE ADMINISTRATIF.... 	6, Rue Cherifein (Le Caire) 
SIEGE SOCIAI 	 16, Rue de Hollande cGeneve) 

AVANCES SUR REVENUS IMMOBILIERS 
AVANCES POUR CONSTRUCTIONS D'IMMEUBLES ET DE VILLAS 

HOME INTERNATIONAL 
DES AMIES DE LA JEUNE FILLE 

Rue Sultan Abd-el•Aziz Mazarita, — ALEXANDRIE 

PENSION POUR JEUNES FILLES 
PRIX : P.T. 10 a 25 par jour suivant la chambre 

Proximite de la mer. r 	 Tel. 2056 En Ville 
Bureau de Placements ouvert tous les fours de 10-12 a.m., sauf le Jeudi et le Dimanche 

11  National Bank of Egypt 
Constituee aux termes du DRCRET KHEDIVIAL du 25 Juin 1898 

avec le droit exclusif d'emettre des billets remboursables au porteur et a vue, 

Banco Italop-iEgiziano 
Societe Anonyme Egyptienne 

Capital souscrit 1,st. 1.000.000 	— 	Verse I,st. 500.000 
Siege Social et Direction Generale  :  ALEXANDRIE 

Filiales  :  Alexandrie, Le Caire, Benha. Beni-Mazar, Beni-Souef, Fayoum, Mansourah, 
Mit - Ghamr, Muneh et Tantah. 

Toutes les operations de Banque 
Service de Caisse d'Epargne en L.ivres Egyptiennes et en Lires taliennes. 
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Chauflez-vous et faites 
votre cuisine au gaz 

CHAUFFE-BAIN depuis P.T. 1200 
ler  versement P.T. 210, 	Et 11 mensualites de P.T. 90 

CUISINE AVEC FOUR depuis P.T. 730. 
icr versement P.T. 125. 	Et 11 mensualites de P.T. 55 

LEBON & Cie. 

Rue Isaac El Nadim No. 4. — ALEXANDRIE 

Fred. Stabile & Sidney Salama 
Importateurs de Charbon de terre. 
Exportateurs de Graines de Coton. 

Agents Maritimes. 

Agents des Compagnies d'Assurances: 
The NATIONAL UNION SOCIETY Ld. 

of London (Risque Incendie). 
NEW ZEALAND INSURANCE Cy Ltd., Lon- 
don & New Zealand. (Risques automobiles). 
III:11EAUs 4, Rue du General Earle. 

BOITE POSTALE: No. 1532. 
TEEEPHONESs Nos. 27-55 et 22-95. 

Societe Misr pour ('Exportation du Coton 
(EX LINDEMANN) 

ALEXANDRIE 
Rue Stamboul, Immeuble Banque Misr 

Bolte Postale 357 

Adresse Telegraphique: "MILCOTON" 

Correspondants : 

LINDEMANN & Co. 
Dresde (Saxe) Wienerstrasse, 40 
Agents Genera= pour le Continent : 

MERKLE & Co. 
Bale (Suisse) Kaiifhaiisgasse, 2 

Lait en poudre demi-gras 
fabrique par N E S T L E, le 
seul aliment pour les enfants 
intolerants au Tait maternel, 
en raison de sa composition 
dextri-maltosee. 
l'avis de votre medeein. 
eonservaint parfaitement. 

Demandez 
Produit se 
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'Agents 

II 
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Capital : 	Lstg. 3.000.000 
Reserves : Lstg. 2.950.000 

SIEGE SOCIAL : LE CAIRE. — SUCCURSALE : ALEXANDRIE 

Agences dans toutes les ville.s principales de l'Egypte et du Soudan. 
Agence de Londres : 6 & 7, King William Street, E. C. 4. 
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JUDGE A MOTOR OIL ON PERFORMANCE, NOT PRICE I 
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orris 
Ascenseurs et Monte - charges 

Societe Anonyme ltalienne 
Capital Social L. 6.000.000 

Siege Social : Via Emanuele Gianturco - Naples 
Agents a Alexandrie : 

MOSSERI, CURIEL & Co. 7, Rue de la Gare du Caire 
au Caire : 

Angle Rue Emad el Dine et Rue de la Reine Nazli. 

DE LA FUMEE SANS NICOTINE! 

ED. LAURENS 
ALEXANDRIE 

P.T. 4,5 NET 

80% DE LA NICOTINE ELIMINES DE 

LA FUMEE ET NON DU TABAC PAR 

UN BOUT-FILTRE CELLULOSE. 

AUCUNE COMPARAISON AVEC DES 

CIGARETTES «DENICOTINISEES» OU 

PAUVRES EN NICOTINE. 
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En Egypte 

Le rapport sur les stupefiants 

Un entretien 
avec Lewa Russell pacha 

Nous avons deja commence la publica-
tion du rapport de S.E. Russell pacha, 
Commandant de la Police du Caire, sur 
les stupefiants. 

Rapport des plus interessants, mais aus- 
si, rapport terrifiant puisqu'il nous mon- 
tre que, malgre les efforts gigantesques, 
parfois surhumains, deployes dans la lutte 
contre les stupefiants, it est encore des 
hommes, depourvus de toot sentiment 
honnete, n'ayant que ''amour du lucre, 
continuent a se livrer au trafic des stupe-
fiants,eausant le plus grand mal a l'huma- 

nie. 
Mais ce rapport nous montre aussi, avec 

beaucoup de nettete, que dans la lutte en-
treprise contre les stupefiants, l'Egyple 
occupe une _place de premier rang, tout a 
Phonneur de ce pays et a celui de Russell 

pacha. 
Et c est pourquoi, nous sommes heu- 

reux de pouvoir reproduire ici la traduc-
tion des declarations que Russell paella 
vient de faire a notre confrere « Al Ah-
lam », declarations qui mettent au point 

et completent les renseignements contenus 
dans son rapport. 

Les entraves des Capitulations 
Russell pacha dit a. notre confrere : 
— 11 est incontestable _Rue si les sanc-

tions prevues dans les lois egyptiennes é-
taient appliquees aux Etrangers,cela nous 
aurait delivre du mal de beaucoup d'en-
tre eux. Mais, grace aux Capitulations, 
ces hommes sont juges conformement aux 
lois de leurs pays. Je ne veux pas dire par 
la que toutes les lois europeennes soient 
conciliantes en matiere de stupefiants,. car 
certaines de ces lois prevoient l'emprison-
nement pour des periodes assez longues. 
Neanmoins, les pays de ''Europe Centrale 
n'ont pas encore senti le besoin d'aggra-
ver les sanctions en matiere de detention 
et de trafic de stupefiants, parse que ces 
pays sont encore a l'abri du fleau et rien 
ne s'y est produit qui soit de nature a por-
ter ''opinion publique a reclamer la mo-
dification des lois, par une aggravation des 
sanctions. Ce sont ces lois qui sont appli-
quees ici, sous le couvert des Capitula-
tions. Et ce sont souvent ces pays qui sont 
employes comme «transit» pour le trafic 
'es stupefiants. 

« Dans la preface de mon rapport, it y 
a trois lignes qui indiquent combien nous 
sc uffrons parfois de ''existence _des Capi-
tulations. Nous avons arrete a Alexandrie 
an etrancrer originaire d'un pays de l'Eu- 
rope du. Nord. Comme la loi de son pays 
ne prevoit la condamnation que s'il se li-
vre au trafic des drogues a Pinterieur de 
son pays, nous avons du nous taire et re-
mettre cet homme en liberte. 

* * * 

Russell pacha ajoute : 

— Je vous ai expose le cote sombre des 
Capitulations; mais je me dois de declarer 
que les Legations et les Consulats en E-
gypte deploient tous les efforts possibles 
pour nous aider et ne negligent rien our 
nous soutenir. II m'est agreable d'adres-
ser ici des remerciements a M. Kapsam-
bellis, ministre de Grece et aux ministres 
du gouvernement grec pour avoir promul-
gue -une loi satisfaisante pour la lutte con-
tre les stupefiants, qui est de nature a ren-
dre d .angereuse pour les Grecs d'Egypte 
de se livrer au trafic des stunefiants. 

« Les journaux parlent souvent des af-
faires de stupefiants dans laquelle des 
Grecs sont inculpes. , Certes, de nombreux 
Grecs sont arretes pour trafic de stupe-
fiants; mais je dois rendre hommage aux 
autorites consulaires grecques en Egypte, 
qui "necessent de nous donner toute l'aide 
possible pour extirper le mal. Je profite 
de cette occasion pour rendre hommage 
a la ligation et aux consulats de Grece 
pour l'aide qu'ils nous fournissent. J'ai 
grand espoir que les sanctions repressives 
,.;ontenues dans la nouvelle loi grecque, 
seront de nature a detourner de nombreux 
Grecs d'Egypte du commerce des t s s upe- 
fiants et contribueront a purifier.''atmos-
phere. 

• Je suis heureux egalement de signaler 
Faction entreprise par le gouvernement 
turc pour combattre le commerce des stu-
pefiants. Il a ferme les usines qui fabri-
quaient les drogues et a promulgue des 
lois pour le contrOle de la fabrication des 
stupefiants, pour qu'elle ne depasse pas 
les besoins medicaux et scientifiques. ii a 
egalement interdit la culture du chanvre 
indien et a prevu des peines severes con-
tre les contrevenants ». 

Ce qu'il faudrait faire en Syrie 
Passant a un stare ordre d'idees, Rus-

sell pacha dit : 
— Recemment, le Ministere de la Guer 

re m a demande avis sur la questi-r! du 
renforcement des effectifs et des 91.me,  
inents des Gardes-COtes, par Pachat d'un 
nouveau croiseur et de quelques hydra- 
vions dans le but de resserrer la surveil-
lance sur les contrebandiers, specialement 
sur les contrebandiers du hachiche de Sy-
rie. Tout Bela doit entrainer pour l'Etat 
une depense de plusieurs centaines de mil-
liers de 'lyres, abstraction faite des ar-
mements existants et des sommes &pen-
sees annuellement pour les Gardes-COtei, 
les Frontieres et les Douanes. On aurait 
pu economiser une grande partie de ces 
depenses si la loi syrienne, interdisant la 
culture du hachiche, en interdisait egale- 
ment la detention. C'est ce mot «deten-
tion» qui nous colite ces sommes conside-
rabies. 

« Il est necessaire que l'on fasse quel-
que chose par la voie diplomatique, afin 
d'amener la puissance mandataire en Sy-
rie a combler cette lacune. Ce n'est un se-
cret pour personne que d'aucuns detien-
nent a Zahle et ailleurs de grandes quan-
tites de hachiche. Et ce hachiche dont la 
culture est interdite, et non la detention, 
&tenu pour etre introduit en contreban-
de en Egypte ». 

La police n'est pas libre d'agir 
Le Commandant de la Police compare 

la situation actuelle a une course d'obs-
tacles. Or, les obstacles, ce, sont les lois 
egyptiennes en vigueur et qui font que les 
coupables parviennent a echapper a la po-
lice avant que celle-ci ait pu agir. 

Il ajoute  : 
— Personnellement, je suis convaincu 

que, dans tous les pays du monde, les for- 
ces de police sont portees instinctivement 
a combattre le crime. Nous connaissons 
nos adversaires, comme nous connaissons 
ceux qui nous genent, ainsi que nos enne-
mis. Si I'on nous laissait libres d'agir, 
nous saurions comment les emener a faire 
des aveux.. Mais. nous ne sommes pas li-
bres. Nos mains sont liees par les lois na-
tionales, le fanatisme international, les 
legislations contradictoires et ''absence de 
traites impliquant l'extradiction 'des cri-
minels et autres entraves aussi. 

« Peut-on s'etonner ,apres cela que les 
trafiquants de drogues se moquent de nous 
et se tiennent dans Tattitude du specta-
teur qui se rejouit du spectacle qui s'of-
fre a ses yeux ? 

« Car les trafiquants ne sont pas des im-
beciles. Ce sont des hommes intelligents 
et riches et qui grace a leur fortune, peu-
vent s'assurer des amis influents dans 
n'importe quel pays. 

« Sans Pegoisme international, le tra-
fic des stupefiants ne saurait vivre ». 

La modification de la loi 6gyptienne 
Russell pacha est d'avis que la loi egyp-

tienne doit etre modifiee. 
estime necessaire de reduire la peine 

pour les trafiquants du hachiche, car cet-
te drogue est moins nuisible que ''heroi-
ne et la cocaine. 

L'independance de l'Egypte 
M. Mohamed Ali Naguib, candidat au 

doctorat en droit, mentions sciences ju-
ridiques, a soutenu avec susses, le 16 
mai, a l'Universite

' 
 sa these intitulee : 

« Nature juridique du conflit anglo-egyp-
tien relatif a Pindependance de l'Egypte 
deelaree le 28 fivrier 1922 », etude de 
droit international public. La commission 
etait presidee par M. Eugene Cordey, vi-
ce-doyen de la faculte -de droit, et com, 
posee de MM. Andre Mercier, recteur,di-
recteur de la these, et Philippe Meylan, 
professeur. 

Le candidat, qui est de nationalite 6- 
gyptienne, est entre en 1929 a l'Univer-
site de Lausanne comme etudiant en droit; 
it est licencie en droit depuis le 22 juillet 
1932. Dans sa these, M. Naguib a cher-
elle a determiner les principes du droit 
international public auxquels pouvaient 
se rattacher les deux theses adverses rela-
tives a Pindependance de l'Egypte. 

M. Naguib a pris comme tache ''exa-
men des trois points suivants : 

1. 'La declaration du 28 fevrier 1922 
est-elle unilaterale ou bilaterale ? 2. Y 

vraiment des droits acquis de la 
Grande-Bretagne sur les quatre points 
reserves ? 3. Est-il exact que les conces-
sions desirees par l'Angleterre sont in-
compatibles avec l'independance de l'E-
gypte ? 

La discussion, a laquelle quelques as-
sistants prirent une part active, montra 
que le candidat possedait a fond son su-
jet, ce qui lui valut l'obtention du titre 
par lui desire. 

L'instruction elementaire obligatoire 
La Commission de l'Instruction Publi-

que de la Chambre vient de deposer son 
rapport sur le projet de loi relatif 'Ins-
truction elementaire obligatbire. 

Ce projet de loi sera discute par la 
Chambre avant la cloture de l .a presente 
session. 

Apres avoir fait l'historique de l'ins-
truction elementaire en Egypte, la Com-
mission aborde ''examen des articles du 
projet de loi, dont Particle premier dis-
pose que « l'instruction elementaire est 
obligatoire pour les enfants  de deux sexes 
de sept ans a douze ans revolus ». 

La commission releve, que l .a eremiere 
partie de ''article est etablie en execution 
des dispositions de "'article 19 de la Cons-
titution. 

Quant a la deuxieme partie, fixant l'a-
ge et la duree de l'instruction obligatoire, 
la commission dit que cette question con-
tinue a faire ''objet de nombreuses con-
troverses non seulement en Egypte, mais 
dans tous les pays civilises. D'ailleurs 
quelques membres de la commission sont 
d'avis d'avancer Page des enfants de sept 
a cinq "ou six ans, etant donne que le fait 
de tenir les enfants a l'ecole jusqu'a Page 
de douze ans les empeche d'aider leurs 
parents dans leurs travaux agricoles ou in-
dustriels. 

Mais la commission n'a pas partage cet 
avis, car ''experience a etabli que l'en-
fant qui termine son instruction obliga-
toire a Page de dix 'arm oublie tout ce 
qu'il a appris, meme la lecture. D'ail-
leurs, 70 0/0 seulement des enfants qui 
sont retenus jusqu'a Page de ,dottze ans 
retiennent ce gulls ont appris, tandis que 
les 30 0/0 oublient tout. 

En ce qui concerne le programme d'en- 
seignement, la commission •approuve "le 
programme elabore cet effet par le Mi-
nistere de l'Instruction Publique; car cet 
enseignement ne comporte qu,e des prin. 
eipes elementaires qui sont indispensa-
bles. 

La loi dispose que le Conseil Provincial 
de chaque moudirieh assurers l'instruc-
tion elementaire et en assurera la direc-
tion dans les villes et villages. 

Chaque conseil provincial instituera 
dans son sein, un comite consultatif pour 
l'enseignement elementaire auquel seront 
adjoints comme membres au moins deux 
fonctionnaires techniques relevant du Mi-
nistere de 'Instruction Publique. 

Chaque .annee, avant la preparation des 
budgets des conseils provinciaux et muni-
cipaux, le Ministere de 'Instruction Pu-
blique indiquera a chaque conseil le nom-
bre minimum de maktabs publics a ouvrir 
l'annee suivante dans sa circonscription. 

Les monuments chretiens en Nubie 
Entre la deuxieme et la troisieme ca-

taracte du Nil,que la surelevation du bar-
rage d'Assouan submergeait, le profes-
sem- Monneret de Villard a decouvert qua-
torze eglises, deux monasteres, un palais 
entoure d'une enceinte fortifiee, une cen-
taine de maisons et quatre necropoles 
chretieimes, le tout remontant du hui-
tieme au douzieme siecle. Quelques egli-
ses sont bides sur WI plan tout a fait i-
nedit. Deux d'entre elles ont ,des murs 
entierements peints a fresque. Des figu-
res d'anges y alternent avec des motifs 
religieux, une adoration des bergers,  lea 
trois jeunes gens dans la fournaise, un 
roi nubien presente au Christ par un an-
ge et par vn saint. Une des eglises a con-
serve presque intacte la decoration, de 
l'abside, chose unique dans la van& du 
Nil. On a enfin releve sur les murs quan-
tize d'inscriptions redigees dans l'ancien-
ne langue nubienne. Les necropoles chre-
tiennes ont offert des tombeaux d'une 
forme remarquable et des rites d'enseve-
lissement inconnus. Une inscription gra- 

sur des plaques de terre cuite est da-
tee par l'annee de Pllegire, cas unique 
dans Pepigraphie chretienne. Plusieurs 
de ces steles sont recouvertes d'une fort 
belle decoration. Parmi les decouvertes 
les plus dignes d'interet figure .une croix 
monumentale inscrite sur les deux cotes, 
dressee sur un pilfer, devant un tombeau 
a coup*, sous un arc monumental. 

Un bon conseil 

Je suis nee en 1907... 
Je reviens chaque saison en rte, pour pre-

venir et guerir les affections de la peau. 
On m'appelle « POUDRE SUISSE s. Mon 
efficacite est devenue proverbiale. Je calme 
et gueris. Exig' ez-moi partout et refusez 
les imitations ou substitutions qui ne sont 
que des produits sans valeur. Mon amie la 
« CREME BOROLAN » m'accompagne tou-
jours gratuitement. Prenez garde I Nous 
sommes inseparables. 

PHARMACIE WEISER au Caire, ainsi 
que dans les principales pharmacies et dro-
gueries en Egypte. 

Pour avoir une audition par faite, 
Pour egayer votre Home, 

un appareil 

Radio ou Radio-Gramophone  
dernier modele a 10 lampes 

"His Master's Voice" 
K. Fr. VOGEL - W. & E. VOGEL & Co. Successeurs 

	

ALEXANDRIE : 
	

LE CAIRE : 

	

28 Rue Cherif 
	

16, Rue Maghrab 
	

10, Boulevard Abbas 
HELIOPOLIS : 

AUPRES DE LA GENER.AL ASSUREZ-VOUS 
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ACCIDENT FIRE & LIFE 
ASSURANCE  CORPORATION  LTD. 

Succursale pour le Proche-Orient ; 
BAEHLER-SAVOY BUILDINGS, Midan Soliman Pacha, Le Caire 

Tel. No. 59812 - 59813 B. P. No. 236 

Agence Generale a Alexandrie 

THE ASSOCIATED COTTON GINNERS OF EGYPT LTD. 
2, Rue de la Gaye du Caire. — Tel. No. 1556. — 11. P. No. 647 

Toutes sortes d'assurances effectuees. 	AGENCES PARTOUT. 
cA40.440.40....ottottot4ovsos4ovtcmow)%40$40.4cmcmow:moostosicrtiovsossotao sit  
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Pour tons vos achats de Papiers 
d'Emballage, d'Impression & Cartons en tous genres 

Adressez vous a la maison„ 

Elie Banoun & Max Feigenbaum 
Tel. 18-12 Rue Mancini No. 6 (derriere l'Eglise Maronite) B. P. 1167 

VENTE EN GROS ET EN DETAIL 

Prix defiant toute concurrence 
Adresse Meg.: BULWARK 

FOR 
STRAIGHT- LINE 

PERFORMANCE 
USE 

Sole 
Distrllso tor s L. Savon & Co.. talt=m4Vris 11.  at2 
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Lower Consumption.... Better Body.... Easier Starting 
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Securite Financiire... 
CONTRACTEZ UNE POLICE D'ASSURANCE SUR LA VIE 

AUPRES DE LA GENEVOISE 
Soixante ans d'existence, plus d'un demi siecle de prosperite, 
Des placements de tout premier ordre, 

dont plusieurs dizaines de millions en immeubles. 

Polices a primes annuelles et a primes uniques. — Rentes viageres 

LA GENEVOISE 
COMPAGNIE D'ASSURANCES SUR LA VIE, FONDEE EN 1872 
CAPITAL ET RESERVES TECHNIQUES : Frs. suisses 160.000.000 

DIRECTION GENERALE : 2 PLACE DE HOLLANDE, GENEVE 
Direction pour l'Orient : Dr. Georges Vaucher, 6, Rue Cherifein, LE CAIRE 

Commission de surveillance pour l'Egypte M. Ernest Trembley, LE CAIRE 

( S.E. Zananiri Pacha, ALEXANDRIE 

IMITRINO & C° 
Rois des Cigarettes de Luxe 

Egypte 	Le Caire 

Salonica Cigarette Cy. 
Fournisseur de S.M. le1ROIN'Egypte 

LES CIGARETTES FUMEES PAR L"ELITE 

AGENT SUISSE : 

A. Dfirr & Cie. z. Triille (Zurich) 

Groppi 
Midan Soliman Paella - Le Caire 

TOUS LES JOURS 

Spectacle de Varietes 
Matinee 6 h. 30 — Soiree 10 h. 

ce soir et jours suivants 
Le Farneux Ballet <DERUJINSKY>>. — 8 danseuses 

SOCIETE DU NAPHTE S. A. 
SOUS LA RAISON 

A. I. 111ANTACIIEFF & Co. 
SIEGE SOCIAL : GENEVE, 56, RUE DU STAND 

Le meilleur vin CHIANTI ? 

RUFF/NO 
Agents Generaux : 

Eredi Albertini 
ALEXANDRIE — LE CAIRE 

PETROLE RAFFINE 
BENZINE! 

« TONELINE » 
HUILES 

pour Autos 
« TONELINE 	TRAD E 
DIESEL OIL 

HUILES & GRAISSES 
pour toutes Industries. 

Agence principale pour 
l'Egypte, Soudan, Syrie 

Chypre et Palestine 
ALEXANDRIE : 

I, Rue Eglise Debbane 
phones 7018-7019 - 7020 

Succursales : 
Caire, Beyrouth & Jaffa 

DepOts et Agences 
dans toutes 1 s vines 

Abadieh  Reinhart 
EL HAWABER 

Les produits siuvants, provenant directement de 
I'ABADIEH REINHART, EL HAWABER, sont 
vendus en gros et en detail par : 

MR J. J. SURBECK 
B. P. 997. Tel. 2290 

Farine blanche. - Riz. - Farine de Graham, 
Miel, Beurre fondu 

La Baloiise 
Compagnie d'Assurances contre I'Incendie 

Une des plus antiennes 
CompaRnies Suisses, Etablie en 1863 

Agents Generaux pour l'Egypte  : 
• 

I. 
	"T` die ©o. 

3, Rue Pitona Alexandria- B.?. 88 
Sous A ents au Caire : ALBALI & Co. 

Rue Emad El Dine, Imm "T" 
Tel. 50919 - B. P. 41 

Sous-Agent a Port-Said 
DENIS N. MARKETTOS 

9, Rue Constantinieh Tel. 655 B.P. 44 

FUMEZ 

et utilisez vos coupons 
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Les 
Suisses 

en 
Palestine 

et en 
Syrie 

EN PALESTINE 
F La Transjordanie et les Sionistes 

Dans un editorial, le journal « Near 
East and India », organe officieux du mi-
nistere des colonies anglais, l'auteur,par-
lant de ailicroyable et paradoxal pros-
perite qui regne actuellement en Palestine 
par suite de jappoint des sionistes, qui 
y affluent avec leurs capitaux et lour ge-
nie», de la reserve d'un million de Li-
vres Sterling provenant du surplus des 
recettes dans les caisses du Gouvernement 
de la Palestine, malgre que ce Gouverne-
ment vient d'accorder au paysan une re-
mise des inipots de la dime et autres, s'e-
levant a plus de 100.000 Sterling ; des 
grandes sommes atteignant plusieurs di-
zaines de millions de Livres Sterling qui 
Pont deposees dans les differentes banques 
palestinicnnes, ajoute «qu'il n'est pas e-
tonnant de voir qu'en Transjordanie, on 
la situation fmanciere est si lamentable, 
les chefs des tribus arabes jettent des re-
gards &envie et de jalousie sur la Pa-
lestine et s'efforcent d'attirer dans leurs 
pays les sionistes, cette poule aux ceufs 
d'or intarrissable. 

Malgre toutes les entraves et les intri-
gues multipliees des chefs nationaux dans 
le but d'empecher l'entree des Juifs en 
Transjordanie, malgre la mobilisation de 
toutes leurs forces dans cette intention, 
ils n'ont pas reussi a empecher la ren-
contre des chefs transjordaniens avec les 
chefs juifs en avril dernier,rencontre dont 
la portee est des plus significatives. 

Ces chefs nationaux ne cessent de re-
peter que ces ceufs ne sont pas d'or et 
que les poules qui les pondent ne savent 
que crier, mais les Arabes &lakes de la 
Transjordanie contestent leurs assertions 
et ajoutent «que les colons juifs et arabes 
sont comme des pierres dans une murail-
le : si une pierre en tombe, toute la mu-
raffle sera detruite ». 

Les jiffs et les Allemands 
Sur ie Consulat General d'Allemagne 

a Jerusalem, comme ailleurs, on hisse, 
depuis quelques semaines, dans les jours 
de fete, le pavilion allemand aux cou-
leurs d'avant-guerre et le drapeau de Hi-
tler a la croix garnmee. 

Mais un matin, les passants out ate sur-
pris de voir le drapeau de Hitler rempla-
ce par le drapeau national juif, .azur et 
blanc. Des inconnus avaient procede su-
brepticement a cette substitution. Un in-
cident analogue avait lieu, dans le me-
me temps, a Jaffa. 

Decentralisation municipale 
Depuis quelque temps, la presse pales-

tinienne s'occupe d'un projet de loi des-
tine a discipliner avec des principes mo-
denies les pouvoirs et le fonctionnement 
de la vie communale. 

Le dessein de reforme elabore par le 
Gouvernement ne parait pas rencontrer 
les sympathies des Juifs qui favorisent ti-
ne contre-proposition dans le sens d'in-
troduire, an moms a Jerusalem, un re-
gime municipal qui reconnaisse aux My 

 ferents guartiers de la vine tine certaine 
autonomic d'administration. 

Dans ce but, ils ont soumis au Haut-
Commissariat-Britannique un memoran-
dum qui peut-etre resume comme voici. 

Les Israelites forment en general, des 
unites geographiques. Lent.' point de vue 
au sujet de la reorganisation de la vie 
communale est bien different de celui des 
Arabes. 

Its demandent, en consequence, un en-
semble de. pouvoirs autonomes qui les 
mette a meme de pourvoir eux-menses 
aux aimiliorations desirees pour leurs fau-
hourgs mais dont les autoctones ne sen-
tent pas le hesoin pour la partie de la 
ville habitee par eux. 

II faut, done, une decentralisation mu-
nicipale qui ,reunisse les differentes com-
munautes en des organismes indepen-
dants bien que reunis sous l'administra-
tion d'un seul Conseil pour ce qui a trait 
aux necessites generales de la metropole, 
comme la question de l'eau, les marches, 
etc. 

Seulement sur une base de la sorte se-
ra possible une politique de collabora-
tion entre les elements aussi differents 
qui constituent la population de Jerusa-
lem. 

Le systeme electoral en vigueur a pre-
sent doit etre modifie dans le sens d'e-
largir parmi la masse le droit de vote. 

Le montant des impots dernande com-
me minimum pour qu'un citoyen puisse 
lonner son suffrage dans les assemblees 
pour le choix de ses representants corn-
munaux doit etre notablement reduit,au-
trement le nombre des electeurs restera 
toujours limite seulement a la classe des 
riches. 

SCHABEL&SCHUIVIANN 
PEINTURE  - DECORATION 
ALEXANDRIE. — Telephone 5402 

16, Rue Abou Dardar 
LE CAIRE. — Telephone Bustan 26.52 

50, Sharia 

La seule legitimation a l'exercice du 
droit de vote dans les affaires communa-
les doit etre le paiement- des taxes mu-
nicipales, sans distinction de sorte qtri 
soit basee sur la difference de race ou 
de religion. 

Enfin le memorandum juif reclame aus-
si l'introduction de l'electorat pour les 
femmes. 

Le cauchemar de la secheresse 
Cette annee aussi on doit faire face a 

nouveau a Peternel probleme de l'eau.. 
Les pluies pendant la saison d'hiver 

ont ate extremement avares. Les citernes 
Wont pas ate reMplies assez et les bassins 
publics n'offrent aucune reserve suffisan-
te pour faire face a la situation. 

Ceux qui ont eut l'occasion de se ren-
dre ces derniers jours aux Vasques de Sa-
lomon, pres de Bethleem

' 
 ont pu tou- 

cher du doigt gravite du cauchemar 
de, la secheresse qui se profile a 1 -hori-
zon de la capitale de Terre-Saite. 

Meme ces precieux reservoirs, destines 
a fourth'. a Jerusalem une bonne quan-
tize d'eau, sont déjà completement secs. 

La prase a commence a soulever de 
nouveau la question, invoquant du Gou-
vernement un remade radical. 

Mais, malgre les promesses qui se re-
nouvellent a distance de trois mois, jus-
qu'a present on n'a fait absolument rien 
de positif. 

Il est Nrai que le Haut-Commissariat-
Britannique vient d'adresser aux jour-
naux un communique dans lequel it as-
sure que ses ingenieurs ont termine leurs 
etudes techniques sur la possibilite de 
transporter l'eau de Ras el AM a Jeru-
salem. Mais it s'agit toujours de mots qui, 
sans mettre en doute les bonnes inten-
tions des representants de la Puissance 
Mandataire, ne chartgent nullemet la 
realite taut qu'on ne commence pas les 
travaux pour l'execution de quelque pro-
jet. 

Et meme l'homme de la rue, devant 
ces promesses platoniques du Gouverne-
ment, ne fait gue hocher la tete, en se 
demandant si on vent se moquer de lui. 

Et cependant on a aeja fait tart don 
plans pour un ravitaillement regulier de 
la Vine S'ainfe 

La diffieulte de I'argent requise pour 
Pentreprise est plus academique qu'ef-
fective. Car it y a plusieurs societes qui 
sont disposees a fournir les capitaux ne-
cessaires a 1'Etat. 

Du reste, comme l'on fait des depen-
ses enormes pour des travaux publics 
d'une urgence inferieure, de meme on 
devrait resondre une fois pour toutes l'e-
ternel probleme de Feat' potable qui cha-
que annee donne des soucis extraordinai-
res pendant plusieurs mois a la popula-
tion de Jerusalem. 

Ou hien est-ce que l'exportation des 
oranges tient beaucoup plus a cur au 
Haut-Commissariat Britannique que les 
besolns les plus elementaires de la Capi-
tale de Palestine ? 

En Abyssinie  

VOYAGE VERS L'INCONNU 
Par A. Perrenoud 

(Suite des Nurndros precedents) 

Mr. N. m'avait dit en souriant « Vous 
verrez que dans ce pays on emploie les 
chats comme chiens de garde » et je ne le 
laisse pas en repos, meme sous le soleil 
de midi qui invite pourtant plus a l'ape-
ritif qu'a la promenade, avant d'avoir vu 
ce phenomene. Je suis en effet oblige 
d'admettre que c'est bien une espece de 
chat qui garde la maison d'un autre com- 
patriote,_ Mr. S. Mais ce chat, qui mesure 

d 80 cm. e haut, n'a rien de tres rassurant 
an premier abord avec ses trots mena-
cants. C'est en effet un superbe guepard 
qui garde la porte; heureusement qu'il 
connail Mr. N. et que, par condescendan-
ce pour lui, ii vent bien me permettre 
aussi de le flatter et meme, supreme fa-
veur, se mettre a ronronner. 

Il n'aime guere les photographes par 
contre et it lui faut le cadeau d'une poule 
vivante et en-suite d'un grand bol de lait 
pour *veil. veuille bien tolerer cette boite 
noire qui ne lui dit rien de bon. Son pro-
prietaire, Mr. S. a deja, a inaintes repri-
ses, procure aux Brands Zoo d'Europe, 
les zebres, les chiens sauvages, les hyenes, 
les guepards qui font l'admiration des fou-
les et it va repartir me dit-il en caravane 
pour satisfaire ses dernieres commandes. 

Tous les charines de Dire Daoua etant 
epuises, faut repartir; mais sur les con-
seils de Mr. N. je decide d'abord d'aller 
jusqu'a Harrar; une piste, qui vient d'e-
tre trace facilite beaucoup les communi-
cations et it existe un service de transports 
publics, organise par la Municipalite de 
Dire Daoua. 

Devant la Municipalite une camion-
nette est arretee, je prends ma place aus-
shot car nous devons partir dans dix mi-
nutes; it est 8 h. 1/2. A 10 h. 1/2 nous de-
marrons  !  La poussiere vient s'ajouter aux 
differentes odeurs qui constituent le fond 
du chargement humain et pour comble 
j'ai la chance d'être sous le vent I 

Dane see conditions it m'est difficile 
d'observer le paysage que nous traversons, 
je devine plutot Petat de la route par le 
septieme sells que constitue le bas des 
reins endoloris et j'espere etre dans de 
meilleures conditions pour le retour. 

Harrar, capitale de la province, qui vit 
encore de sa vie moyennageuse, entouree 
de ses remparts, qui ferme ses cing por-
tes a la nuit tombante,construite an temps 
de la tentative d'hegemonie egyptienne, 
parait, dc loin, une cite de raves. Mais 
c'est de pres que nous allons la voir. 

Batie sur les flancs d'un eperon, elle n'a 
guere dc, plat que sa grande place; hors 
de la, montees, descentes, rocailleuses 
tortueuses, bordees de murs de pise ou de 
meanie, aucune verdure, un soleil ecla-
tant directement a la verticale, le corps 
ne formant aucune ombre sur le sol. 

suivre). 

REINHART & C 
La Societe Suisse d'Assurance contre les Accidents a Winterthour a Faye a ses 
assures du ler Juillet 1875 au 31 Decembre 1932 des indemnites depassant la somme de 
702 millions de francs suisses. Les assures de la "Winterthour" savent bien que ses Polices 
representent pour eux la meilleure garantie de securite. 

Agents Generaux pour l'Egypte : REINHART & Co., Alexandrie, 7, Rue Adib, B.P. 997, Tel. 4797 

Representant au Caire : WALTER G. MAURER, 41, Rue Madabegh, B.P. 1999, Tel. 54424 

DEPARTEMENT 

ASSURANCES 
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Donnez un Kodak 
votre enfant ! 

Ce sera pour lui, Bien plus 
qu un divertissement et un de-
lassement, car infailliblement, 
les petites photos Kodak lui 
feront reconnaitre et admirer 
tous les beaux paysages, les 
monuments grandioses les sce-
nes pittoresques qui 1 entourent. 

Et grace a ces images ,qu'il 
aura creees lui-meme et qui de-
velopperont sarement en lui le 
sens artistique, it pouri a se per-
fectionner jusqu'A realiser quel-
que-fois de vrais chef-d'oeuvres. 

Box Hawk Eye... r 33 

Box Brownie..... P 36 

Portrait Brownie. P 90 

"K ODA K" 
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A Alexandrie et au Caire 

de la 

falorique 

en bouteilles 
en barns 

au consommaieur 

le rrCeme jour 

Facon ideate de servir la biere clans 

toute sa splendeur — F R A I C H E. 

CROWN-BOMONTI 
La Biere FRAICHE d'Egyptc.... 
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DANS NOS COLONIES  A ALEXANDRIE 
CLUB NAUTIQUE SUISSE. 

L'Union des Clubs d'Aviron d'Ale-
xandrie nous informe que des Regates 
regionales auront lieu le dimanche 
25 juin 1933 a Alexandrie a partir de 
3 h. de l'apres-midi, avec courses 
pour : 

Canoe Novices 
Yole a deux, Championnat Regional 
Yole a deux novices 
Canoe championnat Regional 
Yole a quatre novices 
Yole a quatre championnat regional 
Les courses seront dotees de medail-

les. 
Les inscriptions devront etre remi-

ses au plus tard le 19 juin. 

Le Club Nautique Hellenique orga-
nise sa Fete annuelle pour le 2 Juillet 
pr. et a cette occasion aura lieu une 
course regionale en : 

Canoe debutant 1500 metres 
dotee d'une coupe challenge devant 
etre attribuee definitivement au Club 
qui l'aura gagnee en tout trois fois. 

Les inscriptions devront etre remi-
ses au plus tard le 23 juin. 

Nous esperons que quelques Mem-
bres prendront part a ces competitions 
et ceux qui desirent s'entrainer sont 
pries de s'annoncer aupres des Chefs 
d'Equipes. 

Lors de l'Assemblee Generale du 
27 crt., a Ras el Tine : 

M. D. Steudler 
presente lors de la derniere Assemblee 
a ate admis  •  a l'unanimite comme 
membre actif. 

Une decision definitive concernant 
l'achat d'un canoe sera prise lors de 
la prochaine Assemblee, le Comite 
devant se procurer jusque la divers 
devis et prix courants. 

SOCIETE HELVETIA 

Le Comite a l'honneur d'aviser 
les Dames membres de la Societe 
(( Helvetia >> que les reunions des lun-
dis apres-midi a 1'Ouvroir se tien-
dront des le 26 mai tous les vendre-
dis apres-midi chez Mme Th. Weid-
mann, la Presidente, rue Bolbetine 
No. 20 Camp de Cesar. 

LE COMITE. 
* * * 

Selon la decision de l'Assemblee Gene-
rale du 30 Janvier 1933, le Comite se com-
pose comme suit : 
Mme TH. WEIDMANN Presidente 
Mme DE PLANTA 	 V .Presidebte 
Mlle M. SURBECK 	 Secritaire 
Mme C. L. BURCKHARDT Tresoriere 
Mme CH. EICHE 	 
Mme Dr. MAURER 	 Conseilleres. 
Mme G. MONTANT 

ECOLE PRIMAIRE  SUISSE D'ALEX. 
Ecole Secondaire 

Avis est donne a tous les parents 
que l'Assemblee Generale Extraordi-
naire de 8 Mai 1933 a decide la crea-
tion d'une Ecole Secondaire. 

La premiere annee de cette Ecole 
Secondaire commencera au debut d'Oc-
tobre prochain. 

L'ecolage a ate fixe a L.E. 2 par mois 
d'ecole. 

Les enfants dont les parents sont de 
condition modeste pourront benefi-
cier du « Fonds Jacot » a l'Ecole Se-
condaire comme a l'Ecole Primaire. 

Les eleves quittant l'Ecole Secon-
daire apres la premiere annee pour 
continuer leurs etudes en Suisse, pour-
ront beneficier des Bourses scolaires 
durant deux ans. S'ils quittent l'Ecole 
Secondaire apres la deuxieme annee 
its pourront beneficier des Bourses 
pour une annee. 

* * * 

L'Ecole met au concours : 1) Un poste 
de professeur (instituteur primaire ou 
secondaire) de langue Allemande pour 
l'enseignement de l'Allemand et de 
branches auxiliaires aux deux classes 
primaires et a la classe secondaire. 

2) un poste de professeur (instituteur 
primaire ou secondaire) de langue 
francaise pour l'enseignement du fran-
cais et de branches auxiliaires aux deux 
classes primaires et a la classe secon-
daire (le titulaire assumera la charge 
de Directeur de l'Ecole). 

3) un poste de professeur (primaire 
ou secondaire, dame ou monsieur) de 
langue francaise pour l'enseignement 
des sciences et des mathematiques aux 
deux classes primaires et a la classe se-
condaire. 

Les candidats doivent etre de na-
tionalite suisse. 

Pour conditions s'adresser a Mme 
R. Landerer, Rue Bolbitine No. 30. Pre-
sidente du Comite. (Tel. No. 66-93) 

AVIS AUX PARENTS 
Nous avons appris qu'une ou deux 

families suisses ne peuvent envoyer 
leurs enfants a notre Ecole, parce que 
habitant a une distance trop eloignee. 
Ces parents sont pries de s'adresser 
au Comite de l'Ecole, qui d'accord 
avec eux, s'efforcera de remedier a la 
situation. 

TROUVE 
sur la veranda du Club Nautique Suisse 
une plume-reservoir en or. 

Pour tous renseignements s'adresser 
A F. Bertolf c/o Jacob-Descombes, 
8, rue NebilDaniel, Tel. 4987 e.v. 

Eglise Protestante d'Alexandrie 
Dimanche, 4 Juin (PENTECOTE 

A 10.15 a.m. Predication allemande. 

Dimanche, 11 Juin a 10.15 a. m. 
Predication francaise. 

Protestantische Kirche Alexandrian. 
Sonntag, den 4. Juni (PFINGSTEN) 

urn 10.15 a. m. Deutsche Predigt 

Sonntag, den 11. Juni 10.15 a. m. 
Franzosische Predigt. 

Chceur mixte 
Repetition de chant au Cercle 

Lundi, 5 Juin a 9. p. m. 

LE HOME INTERNATIONAL 
RAPPORT 

L'annee 1932 a ate pour notre Home 
une .annee de developpement progressif. 
Le nombre des pensionnaires a augmente 
sensiblement et les journees de presence 
sont montees de 6957 en 1931 a 7771 en 
1932. Nous logeons en moyenne 21 jeunes 
filles par jour. Alors qu'en hiver le nom-
bre des journees est reduit — puisqu'a 
ce moment le Home heberge presqu'ex-
clusivement les pensionnaires a demeure 
— c'est en ate que le Home developpe 
sa plus grande activite ; pendant juillet, 
aofit et septembre, it est parfois difficile 
de caser toutes les jeunes filles, venues 
pour paEser quelques semaines de vacan-
ces a Alexandrie. Toutefois notre direc-
trice a fait son possible pour .accueillir 
et contenter toute cette jeunesse, et en 
partant les jeunes filles ont promis de re-
venir l'ete prochain. 

Pour celles qui restent ici en hiver, no-
tre directrice organise de temps en temps 
soit une petite soiree, soit une excursion. 
Nous aimerions aussi que notre Home 
devienne de plus en plus un foyer qui 
attire les jeunes files travaillant dans des 
families. A cet effet un the est offert 
leur intention au Home le mercredi et 
le dimanche apres-midi. Pour intensifier 
le travail en dehors du Home nous nous 
sommes assure le concours d'une dame 
qui s'occupera specialement de ce cote 
de notre activite sociale. 

Au tours de l'annee ecouMe nous a-
vons depense P. T. 22.413,5 pour secours 
aux jeunes filles 'naiades ou fatiguees.Ce-
la represente un record, car le nombre 
de personnes, faisant .appel a notre 

va en augmentant sans cesse. Grace 
a nos genereux donateurs nous avons pu 
accueillir favorahlement tnus les eas qni 
se presentaient. Par ces temps de crise 
nous sommes d'autant plus reconnaissan-
tes a nos fideles souscripteurs que, d'un 
cote, cela represente un- plus grand ef-
fort de leur part et que, d'un autre co-
te, nous avons davantage de demandes de 
;ecours. 19 personnes ont profite de la 
caisse de secours en 1932. Pendant cet 
ate nous avions de nouveau 2 jeunes fil-
les tuberculeuses a Bhanes en Syrie. L'u-
ne d'elles, atteinte tres legerement, en 
est revenue guerie et a pu reprendre son 
travail.. L'autre est en bonne voie de gue-
rison, mais doit passer encore quelques 
mois dans l'air pur de la montagne. Com-
me chaque annee nous .avons paye des 
stages d'hOpital ou de reconvalescence 
plusieurs jeunes filles ; des medicaments 
et fortifiants, passes par la caisse de se-
cours, ont redonne la sante a d'autres. 

Avant de terminer ce rapport nous 
voudrion:- remercier le Dr. Preiswerk 
pcur les soins desinteresses qu'il a donnas 
a nos malades ; nous remercions aussi 
notre directrice, ainsi que sa remplacante 
pendant les mois d'ete, qui se sont effor- 
cees de maintenir au Home cette atmos-
phere familiale qui a contribue large-
ment au developpemene si rejouissant de 
son activite. 

Nos plus vifs remerciements vont a la 
Confederation Suisse, aux oeuvres de 
Bienfaisance Frangaise, a la Societe Suis-
se de Secours pour leurs subventions an-
nuelles, de meme qu'a la Compagnie des 
Tramways pour sa carte de libre par- 
COUTS. 

Suisses d'Egypte 
au passage au Caire 

n'oubliez pas de visiter 
les Salles d'Exposition 

G. PAVID & C° 
Rue Elfi Bey, Le Caire 

notre compatriote y expose 
les derniers modeles 

" PEUGEOT " et "DODGE " 

ainsi que les celebres appareils 
de Radio U.S. " APEX " 

Patins " MATADOR " 

ECOLE SUISSE DU CAIRE 

Les parents des eleves de l'E-
cole Suisse du Caire sont informes 
que l'automne prochain, l'Ecole 
continuera normalement son acti-
vite, dans un local situe en vine. 

Outre la classe enfantine et rE-
cole primaire, elle comprendra une 
Section secondaire pour jeunes files. 

LE COMITE. 
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Chez GROPPI 

Chez Groppi, Soliman Pacha, le vaste 
jardin fleuri est devenu maintenant me-
connaissable. Une scene, fermee par des 
rideaux de velours marron, gris et rose, 
trois couleurs qu'on a su harmonieusement 
marier avec infiniment de gout, a ate erigee 
sur un cote du jardin, et sur une large es-
trade, de petites tables pour les dineurs. 

Le decor est tout a fait charmant par-
tout de la verdure et une lumiere tres douce 
baigne l'ensemble. 

Une belle piste, brillamment eclairee, 
glissante a souhait, permet aux amateurs 
de la danse d'evoluer tout a leur aise aux 
sons melodieux de l'excellent orchestre 
napolitain de Cascetta Giuseppe, que l'on 
entend pour la premiere fois en Egypte. 
C'est un orchestre de grande classe bril-
A qui on peut predire d'ores et dej a le plus 
lant succes. 

Smokings, jolies toilettes de soirée, le 
jardin presente chaque soir reellement un 
a,pect feerique ,  au premier coup d'ceil. 

Le programme d'attractions de bout en 
bout interessant, riche et varie a souhait, 
rallie tous les suffrages et le vaste public 
reserve de chaleureux applaudissements 
toutes les vedettes. 

Apres la fin du spectacle, la danse con-
tinue. 

Voila une excellente soirée d'inaugura-
tion qui nous fait prevoir pour le sympa-
thique etablissement de la rue Soliman 
Pacha une saison des plus interessantes et 
qui sera certainement le rendez-vous pre-
fere de tout ce que le Caire compte de gens 
distingues. 

JULES & HENRI FLEURENT 
Maison fondee en 1878 

42, Rue Madabegh - Le Caire - Teleph 46389-59776. I ALIMENTATION GENERALE 
F:uits, Primeur.), Bouche, ie, Volaille, Giblet-, 
i lu tres, Vans, Liqueurs Eaux Minerales, 

Articles de Menage. 
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Docteur JEAN PERNET 
Doctoresse IDA PERNET 

ABSENTS 
jusqu'au Jeudi 20 Juillet 1933 

AU CAIRE 

Petites Annonces 

OCCASION 
A LOUER pour le saison d'ete 

Agamy, chalet nouvellement construit 
4 chambres, cuisine, garage. 

Conviendrait pour sejour estival. 
Conditions modestes. S'adresser au 
Journal Suisse. 

A LOUER. 
Villa luxueuse nouvellement cons-

truite entierement degagee rilouer 
(pres gare Victoria) Ramleh. 

Tout confort moderne. Hall 6,;cham-
bres de maitre et dependance luxueuse 
avec petit appartement complet au 
sous-sol. 

Garage et joli jardin. 
S'adresser a Me. Salerian-Saugy, 

5 Rue Stamboul Tel. : 72-55 E.V. 
* !P * 

Suisse, actuellement a Lausanne' 
ayant accompli un apprentissage de 
banque, desire emploi dans commerce, 
banque, agence de voyage, ou hotel. 

S'adresser a la Commission Com-
merciale Suisse Siege d'Alexandrie. 
P. 0. B. 1525. 

* s 
Suisse, 23 ans, actuellement a Olten, 

diploma de l'Academie des Sciences 
economiques a St. Gall, connaissant 
l'allemand, le franyais, l'italien, l'an-
glais, un peu l'espagnol, cherche emploi 
dans industrie, commerce, banque, ou 
societe de transport. 

S'adresser a la Commission Com-
merciale Suisse Siege d'Alexandrie. 
P. 0. B. 1525. 

* * 
Suisse age 26 ans, mecanicien, con-

naissant le francais et l'anglais, cher-
che emploi. Adresser offres : Hubs-
chmid Edwin Rue l'Esperance No. 5. 
Humingue (Ht. Rhin) France. 

* * * 
Ingenieur-Mecanicien Suisse, gran-

de experience Machines Industrielles et 
Agricoles, soit pour Usines d'Eau, 
Irrigation, Electricite, Glace, Egre-
nage etc., cherche emploi, preferable 
fixe, en Egypte ou Proche-Orient. 

Adresser offres : « Ingenieur » Bu-
reau du journal. 

* 
A LOUER Chambres chez dame 

Suissesse. Balcons : Vue sur la mer. 
Madame JAQUIER 

Rue el Ybiari 3me Etage. Ex-Metropole. 
A visiter de 8 h. a.m. a 3 h. p.m. 

Prix Moderes. 

Facilites de paiement 

Maison Suisse de confiance 

Garage, location, pieces de rechange 
reparations — huile — benzine 
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Avez - vous essay() les nouveaux produits SHELL ? 

SHELL CAR POLISH 
pour nettoyer et faire 

briller vos Autos. 

SHELL FURNITURE 
POLISH 

pour vos meubles. 

SHELL FLOOR POLISH 
pour vos parquets. 

SHELL HOUSEHOLD 
OIL 

pour tous besoins 
dans la maison. 

DE BONNE QUALIT ET EN M -EME TEMPS, TRES BON MARCHE. 

Iklessageries Maritimes 
D'ALEXANDRIE a MARSEILLE 

(depart chaque MARDI a midi) 

par les paquebots de grand luxe : 

"CHAMPOLLION'' 	MARIETTE PACHA" 
(16.000 T.) (16.000 T.) 

ET LES SI S "PATRIA 
,, 
	

"PROVIDENCE" 
(16.000 T.) 
	

(16.000 T.) 

D'ALEXANDRIE a BEYROUTH 
(depart chaque MERCREDI a midi 

DE PORT - SAID a MARSEILLE 
par les luxueux paquebots des lignes au dell de Suez 

(3 departs par semaine) 

Services re'guliers au de'par de PORT-SAID 
sur L'INDO-CHINE, LA CHINE, L'OCEAN INDIEN, 

L A COTE ORIENTALE D'AFRIQUE, MADAGASCAR et L'AUSTRALIE 

Les Messageries Maritimes 
font le tour du monde. 

Deux Eiompher du Moteur 
Diefehrufrer: 
Alavi ► ften... 

9 

M/S << VICTORIA » equip( de quatre moteurs DIESEL C. R. A. — SULZER. 

Ca Traelion... 

Type de locomotive a Moteur SULZER DIESEL-Electrique. 

Atelier de construction et Fonderies 
a UZWIL (Suisse) 

Installations de moulins automatiques 
Silos & entrepOts 

Installations de transports mecaniques & pneumatiques 
machines pour fabriques de chocolat & pates alimentaires 

Presses a imprimer DUPLEX 

Bureau d'Alexandrie s 14, Rue Stamboul 
B. P. 1622, T41. 1180 

S JOURNAL SUISSE D'EGYPTE ET DU PROCHE-ORIENT 

la—  LLOYD TRIESTINO I 
(Flotte riunite LLOYD TRIESTINO-MARITTIMA ITALIANA-SITMAR) 

Par ci Par la. 

Le glacier de Morteratsch 
et la legende des deux amoureux 

Le glacier de Morteratsch est la senti-
Dello avancee du groupe de la -13ernina 
qui constitue le massif principal du can-
ton des GHisons. A sa base it ne p.arait 
pas large, .Anais se distingue pint& par 
la longueur de son courant. Ce fileuve de 
glace est un argument en faveur du mou-
vement perpetuel des glaciers, car sa lon-
gueur • a considerablement augment( ou 
diminue a diverses epoques. Les habitants 
de la vallee le'redoutent car it s'avance 
jusque dans la region boisee et l'on pent 
eraindre que les precieuses forets d'aro-
les et de sapins ne soient serieusement 
endominagees. 

Ces faits ainsi que la tradition se sont 
donne la main pour mettre en etroite u-
nion les phenomenes naturels et la vie 
de l'homme, de telle sorte que la nature 
sourie a l'homme ou le punisse selon 

l'a ou non merit(. 

Idyle et souvenirs 
C'est ce que nous voyons dans la le-

gende suivante qui nous donne en meme 
temps une etymologie du nom de Mor-
teratsch. 

Non loin de ce glacier se trouve Time 
alpe agreablement situee, appeke la 
unouvelle alpe». L'ancienne etait a l'en-
droit ou se trouve actuellement le glacier. 
Un jeune et beau vacher de l'Oberland 
bernois y etait autrefois en service. A 
l'occasion d'une fete de la contree, it fit 
la connaissance d'une jeune fille de Pon-
tresina, qui appartenait a rune des pre-
mieres families de l'endroit. Its furent 
bientot unis par une pure affection. Les 
parents de la jeune fille, qui ne von-
laient pas entendre parler dc son maria-
ge avec un vacher sans auctine fortune, 
resolurent de les separer et manoeuvre-
rent si bien que le vacher ne fut plus en-
gage pour la saison suivante. Les amou-
reux prik-ent tristement conge l'un de 
l'autre en automne, et se jurerent une 
eternele fidelite. 

Pour se faire agreer des orgueilleux pa-
rents de sa fiancee, le jeune homme prit 
du service it l'etranger et chercha a se 
distinPlier. II reussit, Timis la jeune fille, 
n'ayant aucune nouvelle de lui, se con-
sumait de chagrin et lorsque vint a nou-
veau la chute des feuilles avec l'anniver- 

saire du jour 	les jeunes gees s'etaient 
separes, elle crut que son bien-aim( etait 
mort et elle s'endormit pour toujours. 

Le printetups suivant, lorsque le s....01- 
pes se couvraient d'une nouvelle verdu-
re, l'ancien . vacher, devenu capitaine, re- 
vint dans sa patric et courut a Pontresi-
na. On lui montra le tombeau de sa fian-
cee. 11 s'agenouilla sur la tombe of versa 
des larmes brillantes qui n'eurent pas le 
pouvoir de rappeler a la vie cello qu'il 
Hleurait. 

II vnita encore nape et les lieux aux-
quels se rattachaient de doux souvenirs; 
puis it disparut et l'on n'entendit plus 
parler de lui. Il s'appelairAratsch. 

Chaque soir, pendant la saison d'ete, 
la jeune fine se montrait de nouveau 
dans is chalet de l'alpe. Le vacher et les 
bergers l'entendaient aller et venir dans 
la laitrie oit elle travaillait tin moment, 
puis gotitait la creme avec tine cuillere 
pour s assurer que tout etait bon et pro-
pre. 

Toutes les lois 	paraissait, on 
rentendait soupirer  :  «Mort Aratsch!» 
Les Bens du chalet s'habituaient a cette 
apparition ; ils la voyaient meme avec 
plaisir revenir, car ils remarquaient qv • 
le lait semblait comme beni et que 1 ce-
venu cie - l'alpe .avait sensiblement aug-
mente. 

Ultime apparition 
Lorsqu'un nouveau vacher vint pren-

dre la place du precedent, ce dernier lui 
fit part du mystere et l'exhorta vivement 
a ne Has troubler la jeune fille. A I'ap• 
proche de la premiere nuit que pa3sait 
le nouveau vacher dans le chalet, l'appa-
rition z.,:approcha comme d'ordinaire le 
vacher fut curieux de la suivr:, dans la 
laiterie et la laissa d'abord en reposAlais 
lorsqu'il la vit prendre une cuillere qu'el-
le plongea dans le lait, it lui ordonna 
d'une voix rude de cesser, ne voulant 
pas, disait-il, (pie quelqu'un vint mettre 
le nez dans son lait. La jeune fille lui 
jeta un regard de compassion et dispa-
rut all milieu des eclats d'un violent o-
rage qui se dechargea soudain sur la con-
tree. 

A dater de ce moment, les paturages 
devinrent toujours plus maigres, l'herbe 
plus rare, les vaches donnerent moins de 
lait. La benediction y manquait. Peu de 
temps apres, l'alpe dut etre abandonnee, 
et elk fut couverte par le glacier qui des-
cendit rapidement clans la vallee. 

De la le nom de Munt Pers, c'est-a-di-
re mont perdu, donne a la belle sommite  

situee sur  la rive droite du glacier qui 
hit appele Morteratsch. 

Tell( est la legende de la « Signora da 
Morteratsch ». 

L. ililtbrand. 

Si l'on reclassait les sept merveilles 
du monde 

Des sept merveilles, 1. s Pyramides seu-
les sont encore devisags par les hom-
ilies nouveaux. Le temple d'Ephese, le 
colosse de Rhodes, le phare d'Alexan-
drie, le J upiter olympien, le tombeau de 
Mausole ne sont plus que .poussieres. 

Et les jardins de Bab lone sont plus 
defunts que l'ombre de la belle Semira-
mis, reine .de l'Orient et de ses legen-
des. 

Quelles sont done les merveilles du 
monde moderne qui vous paraissent me-
riter cette admiration que les recits des 
premiers touristes — depuis Herodote-
ont transmise mix generations ? 

La comtesse Anne de Noailles a repon-
du ce qui suit : 

« 1. La place de la Concorde sous le 
ciel bleu d'un crepuscule d'ete ; 

« 2., L'arrivee a Venise par le train 
quand on penetre brusquement dans le 
silence de la vine verte et rose ; 

3. L'aurore et le soir a Syracuse ; 
4. La victoire de Samothrace au mu-

see du Louvre ; 
cc 5. Le Colisee au clair de lune ; 
a 6. Les jardins en Angleterre ; 
« 7. L'alacrite du matin dans un port 

de Hollande ». 
De son cote le lieutenant-colonel Weiss, 

aviateur et poete count', .a formule 
sa reponse : 
• 1. Les alignements de Carnac (jo- 

yaux de l'Occident, d'une impression si 
profonde qu'a mon sens leur mystere et 
leur theme celeste dominent tout) ; 

« 2. Le Hoggar et ses entassements de 
monstrueux rochers noirs ; 

« 3. Les pyramides d'Egypte et le 
sphynx ; 

« 4. Les Causses et leurs murailles que 
colore le sel de fer des Solomies 

« 5. Les rapides du Congo en aval de 
Brazzaville ; 

« 6. Les jardins d'El Golea ; 
« 7. Libreville, au Gabon, plus colo-

niale a elle seule que touter les Iles loin-
taines. 

Service Express de Grand Luxe Egypte-Europe 
Prix reduits d'Ete du 29 Mai au 3 Deeembre 

DEPARTS D'ALEXANDRIE: 

HELOUAN 
ESPERIA 
PILSNA 
ESPERIA 
VIENNA 
ESPERIA 
HELOUAN 
ESPERIA 
PILSNA 
ESPERIA 

POUR LA TYRRILEIVIENNE 
1 Juin 

10 Juin 
15 Juin 
24 Juin 
29 Juin 

8 Juillet 
13 Juillet 
22 Juillet 
27 Juillet 
5 Aoiit 

POUR L'ADRIATIQUE 
AUSONIA 
TEVERE 
AUSONIA 
TEVERE 
AUSONIA 
TEVERE 
AUSONIA 
TEVERE 
AUSONIA 

3 Juin 
10 Juin 
17 Juin 
24 Juin 

1 Juillet 
8 Juillet 

15 Juillet 
22 Juillet 
29 Juillet 

Ligne de luxe pour la Palestine, Syrie, Istanbul 
14, 28 Juin. — 12 et 26 Juillet. 

Ligne Postale pour la Palestine, Syrie, Chypre 
10, 12, 24 et 26 Juin. — 8, 10, 12, 22, 24 et 26 Juillet. 

Pour tous renseignements s'adresser : 
Alexandrie : Agence Generale : 30 Rue Cherif Pacha. — Le Caire : D. E. Munari, 4 Rue Kernel 

ainsi qu'aux bureaux des Maisons de Voyages Thos. Cook & Son, American Express Coy et Cox & Kings (Agents). 
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